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Un premier disque pour Daniel Lachance
par Yvon Paré

JONQUIERE — Vous con-
naissez Daniei Lachance? |i
habite Jonquiére et vous au-
rez une excellente chance de
mieux le connaître puisqu'il
vient de lancer un disque, son
premier disque. Un disque ori-
ginal en plus! Vraiment diffé-
rent...

Oui!
D'abord il faut dire que Da-

niel Lachance est religieux! Au
départ cela évite des malen-
tendus, explique des choses,
son orientation.

Commentil en est venu à la
chanson?

Un peu l’occasion qui fait le
larron quoi! Il travaillait avec
les jeunes et il avait besoin
d'une chanson de route pour
une excursion.

“Avec beaucoup de transpi-
ration, j'ai réussi’’, dit-il.

Et peu a peu, Daniel La-
chance est amené, par ses
fonctions, à vivre en musique.||
fait de l'animation pastorale,

s'occupe un peu de chant cho-
ral. La musique peu à peu de-
vient présente dans sa vie.

‘Je suis un mélomane avant
tout. Je ne me considère pas
comme un musicien.” 1la chanson?

Comment c'est devenu im-
portant chez lui?

“Je vis des expériences per-
sonnelles, une foule d'expé-
riences spirituelles aussi et à
un moment donné,cela se cris-
tallise. Je sens que la mélodie
et le texte s'imposent, me vien-

nent. Des fois, c'est très rapide
et d'autres fois c'est plus diffi-
cile.

La chanson me permet
aussi de prendre conscience
de ce queje vis, met cette expé-
rience sous une lumière un peu
plus intense. Le refrain et le
couplet, ça vient vite. Tout d'un
Coup,Ça fait toc et je sais que je
l'ai.

Pour compléter la chan-
son, les autres couplets, il faut
du travail.”
Actuellement, Daniel La-

chance a une trentaine de
chansons en banque et il tra-

vaille selon son goût, ses hu-
meurs.

“Il y a un genre de confor-

misme au niveau du chantreli-
gieux. Je fais des recherches à
ce niveau présentement pour

 
 

Des percées de soleil pour demain
par Yvon Paré

CHICOUTIM! — Une mini-

exposition à la galerie La Tache
Feuille de la Librairie régionale
de Place du Royaume. Une

mini-exposition, juste l'espace
pour deux graveurs, quelques
oeuvres... Rachelle Simard et

Andrée D.-Tremblay exposent
depuis un bon bout de temps et

ce jusqu'au 28 décembre.

 

 

Rachelle Simard
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Rachelle Simard n'est pas un graveur pro-
lifique si on en juge par la production qu'elle

nous offre dans cette exposition. Juste de quoi
cacher une petite surface, un coin de mur...
Avec cinq gravures, il serait difficile de faire
autrement. En général, Rachelle Simard est
beaucoup plus faible que sa compagne d’ex-
position. C’est gentil, doux, mais rien de plus.
Les dessins sont simples. trop simples même,

ne blessent jamais l'oeil et tout est courbe,
rondeur.

C'est d'une simplicité désarmante, enfan-
tine... Sans doute une qualité aussi...

“Jour arctique’ tranche sur I'ensemble...
Vraiment, on se demandesi c'est la même per-

sonne qui a réalisé cette gravure. La ligne do-
mine encore mais Rachelle Simard s'accroche
à Une réalité, à une forme toute simple, toute
douce, toute en rondeur encore une fois.

L'équilibre est là et c'est intéressant. un
peu fascinant commel'art inuit.

Sommetoute, deux graveurs qui ne sem-
blent pas avoir trouvé leur chemin, leur route et
qui ont encore des essais à faire, des choses à
dessiner, à reproduire. Une sommeconsidéra-
ble de travail est devant ces deux exposantes et
il va falloir se retrousser les manches...

Une exposition mineure qui laisse voir des
percées de soleil pour demain.

 

   

pousser un peu sur les choses.
Il faut que j'aille lentement au
niveau des syllabes par exem-
ple.

C'est un travail intéressant
et je crois que j'innove présen-
tement. D'ailleurs, des auteurs
qui font des chants religieux au
Québec, il n'y en n'a pas. Je le
dis en toute humilité.’

Ses chansons?

Il part la plupart du temps
d'un psaume, d'un texte bibli-
que qui l’a particulièrement
touché, marqué.

“ll faut que je l'adapte ce-

pendant. C’est parfoisdifficile,
c'est parfois facile.”

Le disque?

‘J'ai eu des appréciations de
gens qui s'y connaissent vrai-
mentet les gens connaissaient
mes chansons dansles églises

et ils les aiment. C'est ce qui
m'a décidé."

La compagnie Sélect a em-
barqué dansl'affaire.
L'expérience?

‘Ce fut un peu pénible si
vous voulez. Je crois que la
principale difficulté pour moi a

été de chanter, de m'entendre
chanter dansle studio. Oui, ce
fut difficile! Ii faut savoir que
l'on chante sur une bande
préenregistrée. J'ai dit à mes

amis en revenant que j'avais
accompagné un orchestre.”

Malgré ce petit côté doulou-
reux de l'expérience, Daniel
Lachance se dit satisfait et est
même prêt à recommencer.

H est déjà question de faire
un second disque l'automne
prochain.

Qui, il croit que son disque va
intéresser les gens que la
chose religieuse intéresse.

“Je pense que le disque peut
toucher les jeunes aussi et le
grand public par certaines
chansons, surtout la seconde
face.”

Méme que Daniel Lachance
se dit intéressé à présenter des
spectacles... Pourquoi pas?
Daniel Lachance vient de faire
un pas important et parions

qu'il en fera d'autres dans un
avenir prochain.

 

  
     

dans l’ensemble.

timitatives en ce sens.

entoure surtout. 
choses intéressantes.

Andrée D.-Tremblay

Oui, c'est elle qui est la plus présente dans cette exposi-

tion et ce en quantité et en qualité.
Une bonne moitié de ces gravures sont des jeux de lignes,

d'équilibre. Oui, des lignes, des formes qui s'opposent, rien

de plus, rien de moins. C’est la cohabitation parfaite. Certains

de ces jeux graphiques font songer aux estampes japonaises
par la facture... C'est minutieux, précis, délicat, un peu fragile

Avec une bonne dose d'imagination, nous pouvons y voir

une forêt, des arbres, des rivières et bien d'autres choses.II

s’agit de se laisser aller… Les gravures de Tremblay ne sont pas

ll y a aussi deux gravures qui tranchent, qui font vraiment

bande à part. “Hommage à Pablo” et “Bonjour monsieur Ser-

gio''. !1 s’agit, comme on s'en doute, de Pablo Cassal et non de

Picasso et le monsieur Sergio c'est Leone.
Dans ces deux gravures, Andrée D.-Tremblay se montre

capable de dessiner, de reproduire une figure, de jouer avec le

figuratif et de nous intéresser. Deux personnages bien cam-

pés, qui prennent une forme, une signification de par ce quiles

Juste de quoi nous signaler qu'Andrée Tremblay peutaller
plus loin, pousser un peu plus sa recherche et nous donner7)
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LES VEDETTES EN REPETITION — Jean-Pierre Rondeau, Pière Senécal, Charles Linton, le ciref d'orchestre,

Christine Chartrand, Louise Lemire, Véronique Beliveau et Jacques Boulanger participeront à l'émission "Noël
au soir”.

 

 

Bon! C'estenfinlà!Les petitsont

rêvé et rêvent encore devant les
boîtes qui trônent, qui invitent tout
près du sapin ou de l’épinette de
Noël. Les tordeuses que vous

avez apporté dans votre foyer
croient quel'été est revenu et elles
s'en donnent à coeur joie... En
avant!

lly aaussi les fours qui chauffent

à blanc les tourtières, les beignes,
les pâtés et toute autre mangeaille
qui vous feront prendre une di-
zaine de kilos si vous ne faites pas

attention. Vous êtes prévenus,
alors!

Il y a les écoles qui ferment leurs

portes et les enfants sourient de
toutes leurs caries... Quelle belle
époque! Mêmela ‘boîte à images
est pleine de sons ‘K-Tel”….
Voyez cela!

CKRS-TV

Samedi, le 24 décembre:

21h45: Le Quatrième Age”
Il s'agit d'une dramatique origi-

nale du comédien François Tassé.
Une histoire qui met en scène cing
Pères Noël. S'agit-il de vrais Pè-
res Noël?

Dimanche, le 25 décembre:

20h30: ‘Le Journal d'un prêtre ou-
vrier”
Nous en avons entendu parler.

Nous saurons maintenant de quoi
Il est question. Un reportage qui
prend la forme d'un dramatique.

19h30: ‘Noël au soir”

Un spectacle pour toute la fa-
mille. Nous pourrons entendre
Fernand Gignac, Christine Char-

trand. Véronique Béliveau.
Charles Linton. Jacques Boulan-
ger. Pierre Sénéchal. Des airs
connus, traditionnels aussi...

Bon! Le jour de Noël, il y aura la
messe de minuit, pour ceux qui ont
raté cette fête, à 10h00. En après-
midi, on met à l'affiche ‘Un Noël

imprévu”. Une hisoitre de Père
Noël qui manque de tourner mal.

A 15h00, une émission intitulée
‘La Nativité”. C’est tiré des Evangi-
les de saint Luc et saint Matthieu.

Vendredi, le 30 décembre:

14h30: ‘Les Ateliers’

Une émission consacrée à Lu-
cien Thériault. Oui! Il est de des-
cendance acadienne et en plus it
frise les 80 ans... Il a été réalisateur
a Radio-Canada pendant vingt
ans. Entre autres, il a réalisé ‘Les
Belles Histoires des pays d'en
haut’.

CJPM-TV

Samedi, le 24 décembre:
12h00: ‘Demain Noël”
Pour ceux qui ne savent pas ce

que cela touche,il s'agit de l'émis-
sion ‘Samedi midi’ qui change de
titre pour la circonstance.

18h00: ‘Et ça tourne”

L'émission tournera vers Noël.
c'est certain... Les invités? Paolo
Noël, Chantal Pary. Pierre et Lise
Bouchard, Michel Stax et Hervé
Doucet.

Mardi, le 27 décembre:

20h30: ‘Têtes d'affiche
Une émission qui fait participer

les résidents du foyer Berthiaume
Du Tremblay. Beaucoup de dan-
ses. chansons. L'émission est
animée par André Lejeune et met
en vedette les danseurs de l'en-
semble folklorique de Montréal et
Jerry DevVilliers et ses musiciens.

 

André Lejeune

 

Fernand Gignac sera également de
la distribution de “Noël au soir”,
présenté le 25 décembre à CKRS-
TV.

 

 

 

 

 

FILMS A LA TELEVISION
Les cotes vont de (1), chef-d'oeuvre, a (7), mi-

nable. À signifie pour adolescents et E. pour en-
fants.

CHICOUTIMI — CJPM

SAMEDI, 24 DEC.: 14h00

POLLUX ET LE CHAT BLEU (4) — Fr 1971 Film

de marionnettes animees de S. Danot. — Un chienet
ses amis ont des ennuis avec un mystereux chat
bleu. -— Spectacle original et séduisant. Décors et
objets ravissants. Univers féerique de contes pour

Comedie de H. Walker avec Jerry Lewis. Dean Martin

 

 

et Polly Bergen. — Un marin allergique aux femmes
est choisI comme juge d'un concours de baisers. —
Sketches reliés par un scenario prétexte. Ensemble

artificiel. Valeur comique inegale. interprétation
pouffonne de J. Lewis.

SAMEDI, 24 DEC.: 23h10

LES SOULIERSDE ST-PIERRE (4) — E.-U. 1968.

Drame de M. Anderson avec Anthony Quinn. Oskar
Werner et Leo McKern. — Un evêèque russe libéré

9 à enfants. — E.

SAMEDI, 24 DEC.: 20h00

d'un camp de travail se rend à Rome et est élu pape.

— Traitement spectaculaire d'un sujet complexe.

Images splendides. Scènes superflues. Composi-
tlon solide d'Anthony Quinn. Problèmes d'Eglise

JONQUIERE — CKRS

SAMEDI, 24 DEC.: 01h00

L'ARBRE DE NOEL(4) — Fr. 1969. Drame de T.
Young avec William Holden, Virna Lisi et Bourvil. —

Un veuf s'efforce d'adoucir les derniers jours de son
jeunefils atteint d'une maladie mortelle. — Scénario
quelque peu fabrique. Mise en scène alerte et soi-
gnée. interprètes habilement dirigés. Ensemble at-
tachant. — E.

DIMANCHE, 25 DEC. : 22h04

CADET D'EAU DOUCE (2) — E.-U. 1928.

Torrence et Tom McGuire. — Un jeune homme ma-
ladroit s'éprend de la fille du concurrent de son père
qui est capitaine de bateau à vapeur. — Excellente
comédie de l'époque du muet. Charme nostalgique.

Remarquable mise au point des gags. B. Keaton
attendrissant et drôle. — E.

DIMANCHE, 25 DEC.: 00h30

SOLITUDES(5) — E.-U. 1969. Drame sentimen-
tat de D. Petrie avec Lloyd Bridges, Shirley Jones et
Carrie Snodgress. — Réunis par le hasard. un
hommeet une femme ont une brève aventure à la
veille de Noël. — Film réalisé pour la télévision. By-
thme languissant. Mise en scène appliquee. Inter-

 

  
 

   

u - LA POLKA DES MARINS (5) — E -U 1953. abordes avec serieux. -- À Comedie de C. Reisner avec Buster Keaton, Ernest prétation acceptable.

CKRS-TV CJPM-TV

SAMEDI, 24 DECEMBRE 1977 SAMEDI, 24 DECEMBRE

9.00 Heidi 01.00 Cinéma: 22.21 "Hold up au Far 16.30 Le major Plum Pouding 10.00 Les dessins animés 12.00 2000 ans après Jésus- 13.30 À venir ; 2000 pominique .
9.30 Wickie “L'arbre de Noël" West" 17.00 Cinéma de 5 heures: 10.30 Super Car Christ 14.00 Canada vs Tchécoslova- 20.3 hlscret on d'une caméra

10.00 Ces merveilleux 22.30 Téléjournal “Moby Dick" 11.00 Fusée XL-5 12.30 Les arpents verts qule 21.00 c né-choix .
surhommes 22.46 Ciné-club: 19.00 Vie d'artistes: 11.30 Joe 90 13.00 Information voyage 17.00 À venir Douce Rachel

10.30 Joe, le fugitif “Cadet d'eau douce" ‘’Marqué parle destin’ 12.00 Tarzan 13.30 À venir 17.30 Parie parle, jase jase 22.30 os nouvelles TVA
11.00 Est-tu d'accord? DIMANCHE,25 DECEMBRE 1977 00.30 Ciné-nuit: 20.00 Tournoi de hockey 13.00 Samedi midi 14.00 Canada vs URSS 18.30 Studio Six 23.00 Dernière édition
11.30 Déclic “Solitudes” professionnel: 15.00 Samedi sports 17.00 Yogi I'ours 19.00 Qué séra séra 23.10 Kojak

12.00 Semaine parlementaire 9.00 Contes de Noël de “Tchékosiovaquie à 15.30 Télé-revue 17.30 Au royaume des animaux 19.30 Les Berger 00.10 Les Incorruptibles
12.30 Juke-box Colargol 22.30 Téléjaurnaln tional int 100 Sports"77". 18.00 Plpper chal ,

; . ournal national, inter- . erte dans l'espace . cole du music-ha13.00 Feomericain: 9.45 oat Evangile en LUNDI, LE 26 DECEMBRE 1977 national et provincial 18.00 Soirée canadienne 19.00 Le jardin des étoiles
15.30 Tampon au télécine 10.00 Messe de Minuit 22.46 Nouvelles du sport 19.00 Et ça tourne 20.00 Entrée libre SUR LE CANAL13 TECS TV EMISSIONS DE NOEL16.00 Juke-box 12.00 Spécial semaine verte 9.15 Sésame et météo 20.00 Les grands spectacles A venir .
16.30 Daniel Boone 13.30 Une fenêtre sur Noël 9.45 Mon ami Guignol 23.00 Cinéma: “Polka des marins" 22.00 Regard sur le monde

p
H

17.00 Les copains du western

17.30 Dans tous les cantons
14.00 Fifi Brin d'Acler
14.30 Un Noël imprévu

10.00 Une fenêtre dans ma
tête

‘Monsieur le curé

est mis au vert

 18.00 Lawrence Weik Show
19.00 La femme bionique
20.01 La veillée de Noël
21.43 Scénario spécial
22.13 La famille Huggett
22.43 Téléjournal
22.59 Nouvelles du sport
23.04 Concert St-Nicolas
00.00 Messe de minuit

15.00 La Nativité
15.30 Les artisans de Noël
16.30 Le francophonissime
18.35 Voeux de Noël
18.45 Tchou Tchou

19.31 ‘Noël o soir”
20.30 ‘Le journal d'un prêtre

ouvrier”

LES BEAUX DIMANCHES:

10.15 Virginie et voit rouge”
10.30 Magazine-express
11.00 Les trouvailles de

Clémence
11.30 Le monde en liberté

11.52 Le Noël des Gais Lutins

12.30 Bobino
13.00 Football américain
16.00 Film  

21.45 Arts et spectacles
22.00 L'aventurier
22.30 Les nouvelles TVA
23.00 Dernière édition
23.10 Fin de soirée

“Les souliers de

Saint-Pierre‘

DIMANCHE, 25 DECEMBRE

11.00 Rex Humbard

22.30 Les nouvelles TVA
  

DIMANCHE, 25 décembre 1977.

23.00 Les gens qui
font l'événement

LUNDI, 26 DECEMBRE

9.30 Fanfan Dédé

10.00 À bonne heure
11.15 A votre service
11.45 A tous les échos
12.15 Les nouvelles du midi
12.30 Diner chaud  

  

   

392, Racine 19.00 hres CONTE DE NOEL: avec Léo Tremblay
est. 20.00 hres CHORALE LES GAIS LUTINS

Chicoutimi. 21 00hres VOEUX DES AUTORITES RELIGIEUSESET POLi-
TIQUES

Pour tous renser
gnements con-
cernant | abon-

nement a TÊLE-
SAG veuillez

communiquer au Tél:
“iMéro susvant

 

Disponibilite des services a  545-1112 Ville de Chicoutimi et Vilie de Joraq.iere   
  

 

 



 

“Un cassans
Lp BALad) ohA

par Yvon Paré

CHICOUTIMI — Il est
bien terminé le temps
des encouragements et
des tapes dans le dos
pour Solande Collard.
Depuis le temps!

Soyons sérieux!
Ses dernières mani-

festations remontent à
1975 et nous pouvons
voir ce qu'elle a cogité
depuis à la Caisse popu-
laire de Chicoutimi et ce
jusqu'au 8 janvier.

Solande Collard nous
fait faire, dans ces
vingt-cinq toiles, un petit
tour en arrière, nous ra-
mène au temps où le
cheval ne connaissait
pas encore la vapeur et
où la promenade dansle
sous-bois était à la
mode.
Les arbres regor-

geaient de feuilles, les
herbes et les fleurs sau-
taient au visage et tout
était couleur, parfum,
douceur, calme et luxe.

Bon!
Voila pour I'époque,le

“temps...
L'idée est intéres-

sante, séduisante à pre-
mière vue. D'ailieurs, les
toiles de Collard, au
premier coup d'oeil sont
aussi attirantes… La cou-
leur abonde, coule, se
promène d'un bord à
l'autre.

Travail naif, très naïf et
abondance de sueurs...

Mais a I'examen, cela
se gate... ll suffit de scru-
ter les toiles de Collard
poury trouver une foule
de détails, d'erreurs de
faiblesses techniques
qui sont impardonna-
bles pour un peintre qui
se veut réaliste, figuratif

c'est maladroit, primitif,
gauche. Le visage est
toujours le même, d'un
personnage à l'autre et
les enfants ont lair de
vieillards...

Que dire des distor-
sions, des manques
techniques flagrants...
Cette femme assise dans
‘‘Esquisse du quotidien”
par exemple... Le haut
du corps est celui d'une
femme debout et pour-
tant elle glisse sur un
siège. Il y a deux femmes
dans la même!

Les mêmesproblèmes

se retrouvent dans

‘“‘Brindille’. La charette
est une impossibilité
physique. Les deux
roues d'en avant vont

dans des sens opposés
et celles d'en arrière ne

peuvent appartenir à la
même charette…

espoilr...
JU5604 222IE
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 proportions des ani-
maux, des objets sou-
vent défectueuses et
quoi encore...

  
L'arrière-plan de ses

toiles est assez réussi.
C’est dans un premier
temps, au premier plan

que les chdses se gâtent
surtout. Etilyales prix...
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  Les montants que de-
mande Solande Collard

pour ses toiles sont

vraiment a vous couper
le souffle! Vraiment c'est

invraisemblable! Des
prix qui oscillent entre
$175 et $800... Cela de-
vient une farce! Une véri-
table duperie!
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Solande Collard sem-
ble incapable de bouger,
d'évoluer, de corriger
ses erreurs... Oui, voila
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Un cas qui semble sans

 
 

ll y a bien le côté naif
mais cela n'excuse pas
tout! Dans sa dernière
exposition, elle se
contentait de frayer dans
les paysages. C'était
potable! Acceptable...
Dans cette exposition,

les hommes, les fem-
mes, les enfants enva-
hissent la toile et c'est,
disons-le, désastreux.

Pas d'autres mots à
utiliser, a écrire...

Solande Collard pou-
vait réussir a camoufler
son manque de dessin
dans ses paysages mais
présentement, le per-
sonnage ne lui laisse au-
cune chance. Non, le
personnage ne par-
donne pas. || faut du
dessin pour toucher un
personnage. Oui ma-
dame! Et Solande Col-

lard échoue. Vraiment,

Oui, Solande Collard
semble avoir regressé
depuis son exposition
de décembre 1975.

La couleur est encore

lourde, mal sentie. Oui,
le medium dirige l’ar-

tiste, la main de l'artiste

et Collard ne transcende
pas son art, son moyen
d'expression.

Il faut se rendre à l'évi-

dence...

Sommetoute Soiande
Collard s'acharne à re-
produire les mêmes er-

reurs au cours des an-

nées et mêmesi elle a
donné des signes d'es-
poir en décembre 1975,
elle retombe dans l'or-

nière cette fois.

La main est hésitante,
le dessin est faible, la

perspective fautive,
l'équilibre oublié, les

L’odyssée extraordinaire d'un groupe de
ELAAA
Ta

olies filles enrolées de force
des44

une page inconnue de histoire dela 2'guerre mondiale

"FEMMES zx
rate

VEN. 23 DEC. OUVERT DES 7H00
SAM. 24 DEC. FERME

DIM. 25 DEC. OUVERT DES 7H00 

espoir, un peintre qui
malgré un travail

acharné n'arrive pas à se
dépasser, à posséder
son art.
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The Pointe Sisters - Richard Pryor
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La direction

et le personnel de
e

Inc.

souhaitent à tous un

JOYEUX NOEL
et une

BONNE ANNEE
SPECIAL DE NOEL

 

25 décembre: Canal 11, 17h30

WONDERFUL WORLD OF DISNEY

“From all of Us to all of You”

Dessins animés présentés par nul autre que Jiminy

LE QUOTIDIEN, samedi 24 décembre 1977 — C 3

|
‘lardSanto Crickett et qui mettront en vedette les amusants et

charmants personnages de Walt Disney, tels Cen-   ~   
Pots PsPare
+ O Les cinémas France-Film

3) ‘ vous

Co soubaitent un Joyeux Noel

2 7 AR, sis,
NopTRESENS

Service avecun
SOURIRE...
e

AGENGEDU;P
VF de "PLEASURE AGENCY" en Couleur

Fermé les 24-25 décembre.
Ouvert lundi à jeudi à 7h30.

elysée
w CTE FAMILLE SENDIGANE RETR

cartier
29% r:sp RACINE THICOUTIMA GR

re

awe CHRISTA FREE MARIANNE DUPONTMONIQUE ROHDE

BASE SUR LE TRIANGLE DES BERMUDES ... [POUR

LES

NAUFRAGÉS

247
VF. de ‘AIRPORT 77

JACK LEMMON

\ “ENFER

Ferméce soir.

Dimanche et lundi
à 1h15 p.m.

EERE(8)
W51H TALBOT CHICDUTIME 545 4260 NS

——""MÉCANIQUE

#

Part)
Gl

Entants
moins de 14 ans

VERSION SIAR ’
FRANCAISE ARS.

$1.00

MARK HAMILL HARRISON FORD CARRIE FISHER
PETER CUSHING - |£C GUINNESS

Fermé ce soir.

Demain et lundi ouvert à 1h30 p.m.

Mardi, mercredi 7h30 p.m.

Jeudi en matinée à 1h30 p.m.
mmm |Ausss)=
LE COUR
METRAGE Ame
ennem

FILMS EN FRANÇAIS 18ANs
Adultes

Vousne voudrez pas manquer

ne ARDIENNE 5

MP”Æ:

PTELES
palace

Ferm
ce soir et demain.

Lundi à jeudi
à 7h30 p.m.

po impérial
120 rue PRICE CHICOUTIP S47 8

drillon, Blanche-Neige et autres. 
 

Le plus grand suspense

de l’année!

Vercors trançaise Je

"ROLLER COASTER

Ferméce soir.

Cinéma 2:
dimanche et lundi.

Continuel à
1h15 p.m.
Centre:

dimanche fermé.
Lundi, mardi,

mercredi à 7h30 p.m.

 

ROBEAT ROCHEN - ALAN KABERNY- GEORGE CONNET

-BARBAA HARMANS

SANG du

Le Dur,LeMou
etlePigeon

[ITA

ROBIN MacDAVID GIANCARLO PRETE

FERME CE SOIR
Cinéma 1: dimanche et lundi continuel à 1h15 p.m.

Saguenay: dimanche fermé.

Lundi à jeudi
à 7h30 p.m.

pow

Bellevue: dimanche
et lundi à 7h30 p.m.

PTT
Prat 
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| | LE LIVRE DE LA SEMAINE _

Journalde printemps Journal

de printemps
Christiane Rochefort,

Editions de l’Etincelle

 

L
1
6
1
Q
U
E
E
R

$
2

‘I
PO
LI
ES

‘
N
F
I
Q
U
O
N
D
I
T

Zz
;
B
u
d

 

si tu savais.
Georges Dor

Ame fe Caran No
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Georges Dor

“Si tu savais”; Georges Dor, Editions

de l'Homme, 158 pages, $5.00.
Oui, un essai autobiographique de ce

chanteur bien connu et très écouté un peu
partout dans le Québec. Depuis quelque
temps, il est très calme, très tranquille au
niveau de la chanson, mais il écrit! Oui, il
écrit! Dans ce petit livre, il est question de la
chanson commeil se doit, de l’art parce que
Georges Dor est un grand amateur d'artetil
possède même sa propre galerie. || vous
entretient surtout de la vie. C'est sans doute

cela le plus important!
En plus de tout cela, vous pourrez

prendre connaissance des textes et des
partitions de dix-neuf de ses plus belles
chansons. Chanson pour ma femme, Pour
la musique et encore quelques autres...

Plus, il y a beaucoup de photos pour
ceux qui en plus des mots aiment bien voir,
toucher presque les auteurs d'un livre.

Un petit livre facile d'accès, qui nous
fait mieux connaître qui est Georges Dor.

‘Une authentique poésie s'y exprime,
pas aliénante. pas exotique'’, de dire Gas-
ton Miron qui a signé la préface de celivre.

    

 

     

‘Jeu’; Cahiers de théâtre, Editions

des Quinze, 144 pages, $4.95.
C'est le numéro six... Ce ou ces cahiers

complètent pour ainsi dire sa deuxième an-

née de parution.
Pour la première fois, c'est un docu-

ment, vous pourrez lire une histoire du
mime au Québec. Oui, William Weiss trace
les jalons d'un art dont la popularité grandit

sans cesse.
ll s'appuie sur les expériences etle tra-

vail d'artistes aussi connus que Claude St-
Denis ou Les mimes électriques... A partir

de ces artistes, l'auteur analyse les diverses
formes du mime.

Plus, les photos illustrent bien ce que
l'auteur veut dire. || y a aussi quatre autres
dossiers d'envergure qui ne manquent pas
d'intérêt!

Une définition juste du théâtre collec-

tif, de la création collective par Lorraine
Hébert.

Il y a aussi un bilan des créations qué-

bécoises tant à la scène, à la radio qu'à la
télévision depuis 1965.

Si l'histoire vous intéresse, vous pour-
rez revivre la petite histoire du ‘Stella’ de
Montreal.

Une vingtaine de collaborateurs en

tout... De quoi couvrir un peu ce qui se
passe au théâtre chez nous.

Plusieurs personnalités

artistiques sont décédées
Par Norma Greenaway

 

  

 

Bernard Clavel

“Ecrit sur la neige’; Bernard Clavel,

Editions Stock, 296 pages.
Nous écrivons sur la neige, le tout est

de savoir dans combien de tempsse lèvera
le vent qui efface les traces. C'est là un

sentiment qui m'a toujours habité, une
conviction ancrée en moi et qui s'allume à
la manière d’un signal de danger chaque
fois que je cours le risque de pécher par

manque de modestie.
C'est dire que la lueur a souvent cii-

gnoté tout au long du temps qu'il m'a fallu
pour “parler” ces pages puis pour les
écrire.

Et pourtant, jamais la neige ou j'ai
laissé mes pas ne m'a paru si largement

offerte aux vents. Non point que je risque
un jour de changer d'opinion sur la guerre,
la justice ou le travail. mais simplement
parce qu'il est des questions qui n'ont d'in-
térêt qu'aujourd'hui, parce qu'il est des ré-
ponses d'humeur sur des sujets que la vie
métamorphose sans relâche. ;

Je n'ai jamais cherché, tant s'en faut, à
me présenter ni comme un maître à vivre, ni
comme un maître à penser. J'ai voulu res-
sembler à quelqu'un, à ces paysans et à Ces
artisans dont les propos ont bercé mon en-
fance.

Voilà comment Clavel dans ces propos

se confie, parle de lui. de son oeuvre, de ses
écrits.

   

 

Un petit livre précieux! Oui! Un petit

livre important pour les curieux, pour

ceux qui aimentla littérature, les au-
teurs, les écrivains, l'écriture, les
mots.

C'est gal
Nous avonslà un livre qui touche de

près l'acte, le geste de l'écriture.
Christiane Rochefort s'amuse un

peu à tracer ici, dans un style alerte,
un style vivant, plein d'émotion et de
rebondissements les émotions que

que l'écrivain ressent en écrivant.
L'avant, le pendant et l'après de

l'écriture en somme.
Commeon s'en doute, commeil est

normal, c'est une réflexion sur l'acte

d'écrire, l'écriture, l'écrivain, le lec-
teur, la ponctuation, le rythme, les
mots, enfin ce qui intéresse et préoc-
cupe vraiment un écrivain quand il se
bat, quandil lutte avec ses personna-
ges.

Voilà un livre bien compliqué, Un
livre qui touche les spécialistes

direz-vous.

Et bien non!
Non, non! Cela se lit commeun ro-

man, un vrai roman. Oui, voilà le ro-

man d'un roman que nouslivre Chris-
tiane Rochefort, le roman de son li-
vre: ‘Printemps au Parking...

Pages lourdes de réflexions, de

commentaires aussi...
Des exemples?
“Au fond, on connait peu ce qui se

trame entre un écrivain et son papier,

tout seul a sa table, au milieu de la
nuit, ou du jour, et comment ces
choses-là se produisent qui n'y
étaient pas avant, commentle papier
qui était blanc, et peut-être redouta-

ble, se couvre et pourquoi de cela, et
par quelles voies c'est descendu.”
(P-11).

Voila un peu ce à quoi s'attarde
Christiane Rochefort dans ‘Journal
d'un printemps’. Elle veut faire un
peu de lumière sur ce mystère de
l'écriture.

C'est quoi écrire?
“Car on court, après un gibier

qu'on ignore, d'ailleurs on n'y voit
rien, et quand on le lève il faut pas le
louper, il faut le capturer en vitesse
car l'animalesttrès vif, il cavale dans
les relais et sait se planquer dans les

97 pages

replis du cerveau. La concentration
consiste à ne pas lâcherla piste, à le
coincer, et naturellement ramenez-le
vivant. La chasse est d'autant plus ar-
due que le gibier peut être absolu-
ment n'importe quoi.” (P-30).

Chasse, course, marche derrière
des personnages, derrière une intri-

gue, derriere le livre... Y a-t-il capture,
mise a mort?
“Ce n'est pas une légende: les per-

sonnages échappent. Sitôt nés(litté-
rairement) ils se mettent à cavaler
tout seuls et à inventer leurs actes. lis

sont régis par des motivations, liés à
leur viabilité et reçues avec elles au
départ et en bloc.” (P-60).

Mais ce “travail physique’ comme
dit Christiane Rochefort, ce travail
parfois harassant comporte, améne
de grandes joies, de grands plaisirs.

“Pourquoi je fais ga? Par amour, il

n'y a pas de doute." (P-16).

Un petit livre vivant, solide, riche,

qui nous fait plonger dans l'univers
d'un écrivain, vivre avec ses héros,

ses personnages.
Voila qui vous fera mieux

comprendrel'acte créateur, la joie de
l'écriture.

Yvon Paré
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OF 50 0%TS SULE GOUT Ui. ge
i

JE L'AVAI -
de la Presse Canadienne 2 2 12 TA CHANSON D'AMOUR CHANTAL PARY MIRAGE AS-1011

( ; 3 3 12 ENTRE DANS MAVIE PIERRE LALONDE TELSON AE-114
n Bing Crosby et Elvis presley. 4 5 11 LOVE IS AMOUR IN “FRRRENCH” ANNE-MARIE WOW/LONDON WOW-102

chanteurs populaires séparés pa 5 7 11 SEULE CHRISTINE CHARBONNEAU PLEIADE 2065.368
une génération, avaient quelque 6 8 9 VOYEZ-VOUS LE TEMPS QU'IL FAIT JACQUES MICHEL POLYDOR 2065.373
chose en commun: ils ont tous les ! 9 2 MEFIEZVOUS DU GRAND AMOUR MICHEL RIVARD CAPITOL 85.138

u mmencé par être de par- 10 HARMONIE LAUDETTE MORISSETTE  CONCORDE CCD-11
aes rs an pal devenir pa RY 9 1 12 SEULE A PLEURER CLAUDE VALADE TELSON AE-115
aits inconnus, pour devenir Fah ea 10 11 10 TRANSPORT EN COMMUN DANGER TELSON AE-119
lement de véritables institutions. CS Lee 11 12 8 | WOULDN'T GIVE YOU UP CHATELAINE AMOUR A.M. 8422

Crosby. qui a monopolisé leslis- - PAPETERIE 12 14 8 UNE CHANSON BERNARD BLANC FLEUR FL-602
tes de popularité au cours des an- Ve Le 13 15 0 JE MEN VAIS AU MARCHE BRETON-CYR TELSON AE-116

M CL I GINETTE RENO MELON-MIEL MM-2
néesae et 40, et Presley. legarcon TE 2° 15 17 8 IL FAUT VIVRE ENSEMBLE JACQUES SALVAIL MARTIN M-10722
u Mississippi qui a atteint le ec 16 6 13 LE KING N'EST PLUS JOHNNY FARAGO NCORDE CD-17
sommet aux environs de 1950 en Etc... : ; 17 18 9 JE SUIS BIEN GILLES RIVARD 683 §P:1%

r i | So ' 18 19 8 CHA CHA CHAUD PATRICK ZABE CONCORDE CCD-10
créant un nouveau style, ont Che _ 19 20 7 TU REMPLIS MA VIE/FACE B ANNE-RENEE CONCORDE CCD-21
achevé leurs carriéres respectives ‘el:549-7135- 20 21 7 VIENS-TU? LUC COUSINEAU AIREDALE LUC-61
en pleine gloire, en 1977. Ils furent PE RS PE
parmi les éminentes personnalités Co $ PALMARES FRANCAIS
mondiales qui sont décédées au #
cours de l'année. CS SD NS TITRES INTERPRETES COMPAGNIES NUMEROS

Crosby, originaire de Tacoma, 1 3 11 SAGAPO MIREILLE MATHIEU POLYDOR 2065.367

Wash. avait fait plus de 70 films, et 35 11 TOLTESPAS COMME CA NICOLECROISILE DER Ty; : LE DERAM DF-644
remporté un Oscar en 1944 pour 4 1 13 L'OISEAU ET L'ENFANT MARIE-MYRIAM MUSIK-INTER  MUS-401
son interprétation du rôle du prê- 5 7 9 J'ALUN PETIT FAIBLE POUR TOI ALAIN DELORME FLEUR FL-509
tre dans “Going my Way”. || est 6 2 10 AINSISOITIL DEMIS ROUSSOS PHILIPS 6172.048
mort d'une crise cardiaque, le 14 GILBERT BECAUD ABLE AB-862

tobr a es al Je | 8 11 9 C'EST COMMECALA VIE ENRICO MACIAS PHILIPS 6042.329
octobre, à ans, alors qu'il joua 9 12 7 SALAM YA SALAMA DALIDA ABLE AB-864
au golf à Madrid. 10 13 7 ET TU FERMES LES YEUX ALAIN BARRIERE ABLE AB-863

Deux mois plus tôt, Presley. la 13 15 10 MALDANOUR | Pr FLEUR FL-610
d ( ; ‘roll. TOR ABLE AB-857

ve tte contestée,du rock ol 13 14 7 MANDARINE RECREATION CONCORDE CCD-14
était mort lui aussi d'une crise car- 14 16 6 EMBRASSE-MO! RICHARD ANTHONY ATLANTIC F-10968
diaque, dans sa résidence somp- 15 17 5 LA JAVA DE BROADWAY MICHEL SARDOU TREMA 410-071
tueuse de Memphis, Tennessee. 18 18 5 LA JEUNE FILLE A BICYCLETTE GERARD LENORMAN CBS C-5.8223

ll est décédéle 16 août, à l'âge de , y FRANCE GALL ATLANTIC F.11033
42 ans ° Rat 9 21 4 ALLELUR. NANAMOUSKOURI pHPe 87!ins. 4 ; URI PHILIPS 6172.055

D'autres personnalités du Elvis Presley 20 22 3 TU L'OUBLIERAS FRANK RUSSE ;a ; L TREM, 410-077

monde du spectacle sont déce- générations de cinéphiles. |! est Robert Lowell, gagnant du prix
dées en 1977, entre autres Grou-
cho Marx, 86 ans, qui fit rire deux

 

Bing Crosby

 
mort à Los Angeles, le 19 août.

La comédienne Joan Crawford,

qui avait remporté un Oscar en

1945 pour son rôle dans Mildred

Pierce, est morte à New York, le 10

mai, et Zero Mostel, 62 ans, acteur

de théâtre et de cinéma, est mort à

Philadephie, le 8 septembre.

Errol Garner, 53 ans, pianiste et

compositeur de jazz; Ethe! Waters,

80 ans, chanteuse et comédienne

noire; Guy Lombardo. 75 ans, chef

d'orchestre originaire de London.

Ont.; Maria Callas, chanteuse

d'opéra, âgée de 53 ans, et Leo-
pold Stokowski, chef d'orchestre

âgé de 95 ans.

Le mondelittéraire

Le romancier Vladimir Nabokov,
âgé de 78 ans et auteur de Lolita,
est décédé en Suisse, le 4 juillet.

Pulitzer. est décédé à New York le
12 septembre,à l'âge de 60 ans,et
le dramaturge britannique,sir Te-
rence Rattigan, âgé de 68 ans, est
mort le 30 novembre, à Hamilton,

Bermudes.
Parmi les autres, personnalités

mondiales décédées en 1977, il ya

eu lady Baden-Powell. 88 ans,
veuve du fondateur des mouve-
ments de scouts et de guidesà tra-
vers le monde, décédée près de
Londres, le 25 juin.

Sir John Sharp, 59 ans,
commandant en chef des forces de
l'OTAN dans le nord de l'Europe,
est décédé à Londres,le 15 janvier.
Wernher von Braun, 65 ans, inven-
teur de fusées et dont les talents
ont permis aux Etats-Unis d'en-
voyer des hommes surla lume,est
décédé a New York, le 16 juin.
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PALMARES D’EXPRESSION ANGLAISE

CS SD NS TITRES
1 2 10 NOBODY DOES IT BETTER
2 4 9 FROM HERE TO ETERNITY
3 5 9 LOVE BUG (Sweets for my sweet)
4 7 7 MONEY, MONEY. MONEY
5 8 6 BABY. WHAT A BIG SURPRISE
6 9 8 SHE'S NOT THERE
7 10 7 IF YOU LOVE ME
8 11 6 AFRICAN QUEENS
9 13 5 MY WAY

10 14 5 WE'RE ALL ALONE
11 1 11 HOW DEEP IS YOUR LOVE
12 6 10 DON'T LET ME BE MISUNDERSTOOD
13 3 9 CITATIONS ININTERROMPUES
14 15 5 YOU MAKE LOVING FUN
15 16 4 IT TAKES TWO
16 17 3 NEVER KNOW THE REASON WHY
17 18 2 YOU LIGHT UP MY LIFE
18 19 2 GIRLS SCHOOL
19 20 2 (LOVE YOU
20 — 1 IT'S SO EASY

Carol Girard, annonceur et discothécaire.

 INTERPRETES COMPAGNIES NUMEROS
CARLY SIMON ELEKTRA E-4513
GIORGIO CASABLANCA  NB-897
TINA CHARLES COLUMBIA C-4.8214
ABBA ATLANTIC AT-8.50370
CHICAGO COLUMBIA 3.10620
SANTANA COLUMBIA 3.10616
ALMA FAYE BROOKS RCA PB-50401
RITCHIE FAMILY ABLE ABE-1764
ELVIS PRESLEY RCA 11165
RITA COOLIDGE A&M AM-1965
BEE GEES RSO/POLYDOR RS-882
SANTA ESMERALDA STERLING STG-709
CAFE-CREME KEBEC-DISC KD-9031
FLEETWOOD MAC WARNER BROS WBS-8483
C. BARRY & R. JONES PHILIPS 6004.516
RENE SIMARD LONDON L-2644
OEBBY BOONE WARNER BROS WBS-8446
WINGS CAPITOL SPRO-8747
DONNA SUMMER CASABLANCA  NB-907
LINDA RONSTADT ASYLUM E-45438

Carol Girard, annonceuret discothécaire. .
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eudi, 29 ; ; [ 5J > décembre 1977 | Dimanche, 25 décembre 1977 Mardi, 27 décembre 1977

_ 22.55 Nouvelles du sport 22.30 Barney Miller
—CIBR-TVBR-TV 14.00 $20,000 Pyramid 21.00 Déja demain 15% reoachcombers 14.30 One Life to Live 20.30 Surville CKRS-TV et météo 23.00 The National

J. - 14.30 One Life to Live La geopolitique CKRS-TV 20.00 The King of Kensington CJBR-TV 15.15 General Hospital Manger avec son prochain > 23.05 Cinéma: 23.22 The City Tonight
CANAL 3 15.15 General Hospital latlas de demain 20.30 All in the Famil CANAL 3 16.00 The Edge of Night 21.00 La maisonnée “L'amour a la plage" 23.35 90 Minutes Live

16.00 The Edge of Night ———————————————— - ; y 16.30 The Merv Griffin Show L'arrivée ttti 21.00 A Gift to Last 21.30 Documents 9.15 Laurel et Hardy Vv9.45 Puisquela terre nous oa arMervGriffin Show TECS-TV 9.00 Cage Noël de 22.00 A Program of Carols 9.45 Puisquela terre nous oe Seou Les sentiers dela liberte 9.45 Puisque la terre CBJET-T
appartient 18.30 Star Trek CANAL 13 9.45 Spécial Evangile en 23.00 The National . appartient 19.30 Green Acres - nous appartient UHF 58 CJPM TV10.00 You-Hou 19.30 Green Acres er 9 23.15 Her Majesty the Queen's 10.00 You-Hou 20.00 Happy Days 10.60 You-Hou - -

10.15 Minute Moumoute 20.00 Welcome Back. Kotter 8.15 Conmet 10.00 esse de Minuit Christmas Message(repeat) 10.15 Au jardin de Pierrot 20.30 Leroy Va Shirl TECS-TV 10.15 Au jardin de Pierrot 9.30 The Friendly Giant
10.30 Magazine-express . - : ; - “ " 23.29 Christmas Messages from 10.30 Magazine-express : ne and Shirley 10.30 Magazi 9.45 Bonjour, Bon Jour; 20.30 What's Happening 11.30 C : 12.00 Spécial semaine verte - À 21.00 Th CANAL 13 - gazine-express : 9.30 Fanfan Dédé11.00 Les trouvailles de omprendre, c'est aider the Lieutenant G 11.00 Les t Iles d ree’s Company i21.00 Barney Miller 12.00 Contact 13.30 Une fenêtre sur Noël e Lieutenant Governor -00 Les trouvailles de 21.30 Soa 11.00 Les trouvailles de 10.00 Camera Twelve 10.00 À ia bonne heure
11.30 Clémence nez 21.30 Carter Country 17.30 Conact 12.00 Fifi Brin d'Acier and the Prime Minister Clémence 22.00 Family 8.15 Contact Clémence 10.30 Mr. Dressup 11.15 A votre service
12.00 Fifi brind'acier eux 22.00 The Redd Foxx Show 19.00 Horizon Saguenay 14.30 Un Noël imprévu 2.51 Cine-Six: . 11.30 Dr Simon Locke 23.00 Green Acres 10.00 Le choc des idées 11.30 Dehors les clowns ou 11.00 Sesame Street 11.45 A tous les échos
2% Les Coqueluches 23.00 Green Acres . 15.00 La Nativité al Joey 12.00 Le mondeen liberté 23.30 Tuesday Movie of 12.00 Contact le Noël des clowns 12.00 The Bob McLean Show 12.15 Les nouvelles du midi

13.30 Téléjournal 23.30 Police Story/Thursday CF-TV i 15.30 Les artisans de Noël 12.30 Les Coqueluches the Week 17.30 Contact 12.30 Les Coqueluches 12.55 CBC News 12.30 Diner chaud

13.35 Femme d'aujourd'hui Night Special CF - f 16.30 Le francophonissime 13-39 Téléjournal mu 19.30 Comprendre,c'est aider 1331 Téléjournal 13.03 Tattletales 13.30 Cinéma
14.30 Cinéma: - CANAL 11 18.35 Voeux de Noël . 13.35 Femme d'aujourd'hui 13.36 Femme d'aujourd'hui 13.33 Coronation Street “Lassie perd et gagne”
Lane ot la rose” RADIO 0UEBEC 18,45 Tchou Tchou CJPM-TV 14.30 Cinéma: . RADIO-QUEBEC CFCF-TV 14.31 Cinema: 14.03 Ryan's Hope 15.00 Une heure avec vous

16.00 Bobino 3 > ; 6.00 University of the Air LES BEAUX DIMANCHES: La marque de Zorro A “La marque de Zorro” 14.30 The Edge of Night 16.00 M. Tranquille
16.30 Grugeat et Délicat CANAL 8 6.30 Morning Exercises 19.31 “Noël © soir” 16.00 Bobino CANAL 8 CANAL 11 16.00 Bobino 15.00 Take 30 16.30 Les nouveaux tannants
17.00 L'heure de poinie - 7.00 Canada AM. 20.30 “Le journal d'un prétre 11.00 Rex Humbard 16-30 Picotine _ 13.00 La fami ” 16.30 Picotine 15.30 Celebrity Cooks 17.30 Parle parle, jase jase
12.00 ae 13.00 La famille Papier 9:00 Romper Room ouvrier” 12.00 2000 ans apres Jesus- J eure de pointe . t amille Papier 6.00 University of the Air 17.00 Cinéma des heures: 16.00 Pencil Box _ 18.30 Studio Six
Cesarional Village 9.30 The Community 22.21 “Hold up au Far Christ 18.00 Ce soir 134 leurs de papier 6.30 Morning Exercises ‘Le chevalier du roi” 16.30 Comin'up Rosie 19.00 Oscar et Félix
18.24 NousI a 13.15 Sans pointni couture 10.00 Ed Allen West" 12.30 Les arpents verts 18.13 Ce soir régional 3.15 Sans point ni couture 7.00 Canada A.M. 18.30 Marcus Welby: 17.00 Science Magazine 19.30 Le jeu en vaut
18.30 Noël de Mi vellto Patchwork vestimentarre 10.30 The Joyce Davidson - 22.30 Téléjournal 13.00 Information voyage 18.24 Nouvelles du sport 13.30 Télé R ‘ce 9.00 Romper Room “Martin Loring 17.3G All in the Family la chandelle
19.00 Les Brera. 13.30 Bonjour la vie Show 22.46 Ciné-club: 13.30 A venir 18.30 Au jardin de l'enfance 1430 é-Ressources 9.30 The Community 19.30 À cause de mon oncle 18.00 The City at Six 20.00 Tic tac toc

19.30 Dutac autac ta boîte 11.00 The Art of Cooking “Cadet d'eau douce” 14.00 Canada vs URSS 19.00 Walt Disney 30 La publicite au Quebec 10.00 Ed Allen 20.00 Grand-papa 19.00 The Mary Tyler Moore 20.30 Tête d'affiche
20.00 Letravail à la chaîne 14.00 Visage 11.30 Rocket Robin Hood 00.30 Ciné-nuit: 17.00 Yogi l'ours 20.00 Grand-papa = our persuader couper 10.30 The Joyce Davidson 20.30 Papa a raison: \ Show “André Lejeune”
20.30 Les grands films: Denise Pelletier 12.00 The Flintstones "Solitudes” 17.30 Au royaume des animaux 20.30 Vedettes en direct 15.00 Au a Show Médaille pour Margaret” 19.30 T.B.A. 21.30 SWAT --
ile9 te du Danube" In memoriam 12.30 It's your Move 18.00 Flipper 21.00 Les As 18.30 Lat yeux os présent 11.00 The Art of Cooking 21.00 Les As 20.00 Happy Days 22.30 Les nouvelles TVA

22.30 Télèlo al « Danube 15.00 Ghacun son tour 13.00 Definition , 18.30 Ecole du music-hall 21.30 Revue de l'année ‘77 we amille Papier 11.30 Rocket Robin Hood 21.31 Revue de l'année ‘77 20.30 René Simard 23.00 Dernière édition

22.00 Cingourna Nous demenageons. vous 13.30 McGowan and Co CBJET-TV 19.00 Le jardin des étoiles 22.30 Téléjournal 18.45 mates 12.00 The Flintstones 22.30 Téléjournal national, inter- 21.00 M.AS-H. 23.10 Amicalement votre
a0 Gnema: demenagez et Ils en 14 A I Sho UHF 20.00 Entrée libre 23.00 Rencontres : ns point ni couture 12.30 It's your Move nationalet provincial 21.30 Canada77 Yearand Review 00.10 Cannon“Une collection profitent LEReueete Show 58 À venir 23.30 Propos et confidences Basse lice 13.00 Definition

00.30 nsnant 15.30 Moi, mes chansons 16.00 The Gong Show oo - 22.00 Regard sur le monde 00.00 onema: i Loe veseeCuistots 13.30 McGowan and Co.. Cin a: Alain Bergeron 16.30 Match Game ‘77 10.00 This is the Life 22.30 Les nouvelles TVA iol en première page 19.30 D patiss oe 14.00 The Alan Hamel Show = + COMTOIR.

s quatre plumes 16.00 La tournée ira ie Ai 10.30 Music and the Spoken 3.00 Les gens qui rer -30 Du coeur l'ouvrage 15.00 Another Worldblanches” . 17.00 The Price is Right 23. 9 Téléphoniste 16 e LIVRAISON. i
18.30 La famille Papier 18.00 Pulse Word font l'événement WEZF-TV 20.00 Le cui [ -00 The Gong Show es SALLE A MANGER

—— Anges. animaux et 19.00 Fish 11.30 The Man from Button - science en question 16.30 Match Game ‘77 ° -
WEZF-TV personnages pour la 19.30 Grand Old Country Willow CANAL7- La memoire des choses 17.00 The Price is Right EN e SALLES DE RECEPTIONS.

CANAL 7 creche 20.00 The New Adventure of 13.30 Music to See 18.00 Pulse « BUFFETS. :
18.45 Sans point ni couture Wonder Woman 14.00 Her Majesty the Queen's ABONNEZ-VOUS 7.00 Good Morning America ABONNEZ-VOUS 19.00 Laverne and Shirley oo

7.00 Good Morning America Les poupees de chiffon 21.00 CTV Special Christmas Message 9.00 PTL Club 13-30 TuesdayMovie Special 1 re A oo
19.00 Atchum 21.30 Carter Coun 14.15 Heidi 11.00 Happy Days 21.00 Mulligan’s Stew | otisseries9.00 PTL Club ountry : Appelez i Appelez i

11.00 Happy Days Dessins animes 22.00 The Redd Foxx Show 16.00 Nine Lessons and Carols : 11.30 Family Feud pp : 22.00 Family ?

11.30 Family Feud 19.30 Bien dans sa peau 23.00 CTV National News from Kings College 12.90 The Better Sex 21 uy National News Co
12.00 The Better Sex L hommeest untout 23.21 Pulse 17.30 Princess of Tomboso blo 12.30 Ryan's Hope IF a2 pulse >< - -
12.30 Ryan's Hope 20.00 Laissez-passer 00.00 The Tweive Midnight 18.00 The Wonderful World telesag 13.00 All my Children telésog 00.00 The Twelve Midnight £9 =13.00 All my Children Liban 1l Movie of Disney 545-1112 14.00 $20.000 Pyramid 545-1112 Movie ‘Centre commercial Mail 170 Arvida      
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Vendredi, 30 décembre 1977 ON i, 24 décembre 1977 ‘| Samedi, 24 décembre 1977 : ;’ Samedi, 24 décembre 19 , Vendredi, 30 décembre 1977
SUR LE CABLE 2900 Crée Upon area 190 SUR LE CAB

with Shari Lewis 12.00 Tarzan14.00 The Blue Grey Bowl rr CKRS-TV 21.00 Dostoievsk 21.00 Starsky and Hutch 17.30 Contact 11.00 Sesame Street=¥ y 13.00 Samed) mid: y -CJBR-TV 17.00 The Merv Griffin Show CFCF-1 V 22.00 The Sound of Christmas 15.00 Samedi sports CJBR-TV 22.00 Love Boat 18.00 La prévention CKRS-TV 12.00 The Bob McLean Show CJPM-TVCANAL3- 18.00 ABC News CANAL 11 ; 23.00 The National 15.30 Tele-revue CANAL 3 23.00 ABC Week-End News a votre service 12.55 CBC News
18.30 Star Trek ox Heidi 23.15 The City Tonight 16.00 Sports 77 23.15 Music for Christmas 18.30 Le choc des idées - 13.03 Tentietales co

Co 19.30 Green Acres 9.30 Wickie 23.35 Vatican Christmas 17.00 Alerte dans | espace 9.00 Heidi 23.45 Unto Us a Child Is Born 19.00 Cerclé de presse 91 13.33 Magistrate's Court 9i : : : ; .15 Le chez eux . -30 Fanfan Déde10.00 Toman Guignol 20.00 Donny and Marie 6.00 University of the Air 10.00 Ces merveilleux Eve Mass 18 00 Soiree canadienne 9.30 Wickie 20.00 Voeux des autorités 9.45 MonamiGuignol 14.03 Ryan's Hope 10.00 A ia bonne heure10.15 virginie 21.00 Football 6.30 Morning Exercises 10.30 sumommes 1.00 Ciné-Six: 19.00 Et ça tourne 10.00 La maison de personne religieuses et politiques 10.00 Tam-Tam ae The Edge of Night 11.15 A votre service- 23.45 Green Acres 7.00 Canada A.M. - - le Tugiti “Great Expectations’ 20.00 Les grands spectacles 10.30 Joe le tugitif à l'occasion des Fêtes 10.15 Viraini g ake ? 11.45 A tous les échos93 Magazineexpress 00.15 Baretta 9.00 Romper Room noe Doty d'accord? Polka des marins 11.00 Es-tu d'accord? RADIO-QUEBEC 21.00 Chorale “Les Gas Lutins’ 1030 Magazine-express oe TheYoungChefs 12.15 Les nouvelles du midi’ rer 9.30 The Community : © 21.45 Arts et spectacles 11.30 Déclic CANAL 8 11.00 Les trouvailles de : e You 12.30 Diner chaud11.30 Romane Suisse RADIO-QUEBEG 10% Ed Aten ; 1290 Semaine parlementaire CJPM-TV 22.00 L aventurier 12.00 Les héros du samedi —_— . Clémence 16.30 Fridayafter School 13.30 Cinéma12.00 Sesam A 10.30 The Joyce Davidson : Fo e-2ox ’ 22.30 Les nouvelles TVA 13.00 Football american 11.30 Au milieu du jour 17.00 TheNature of Things “Ringo aux pistolets d'or”
’ ame CANAL 8 Show 13.00 Football american. 23.00 Dernière edition 16.00 Sporthèque 13-00 La tamiile Papier 12.30 Les Coqueluches we faintne Family 15.00 Une heure avec vous; ‘ ity at Six :

 

“Demi-finale
15.30 Tampon au télécine

16.00 Juke-box
16.30 Daniel Boone

17.00 Les copains du western
17.30 Dans tous les cantons

18.00 Lawrence Welk Show
19.00 La femme bionique

13.15 Sans point ni couture

Banderol!es

13.30 Histoire surle vif

La grande offensive CFCE-TV

alhee CANAL 11
14.30 Télé-Fitm : :

Madame Baptiste

16.05 Yannis Yenakis

16.00 M. Tranquille
16.30 Les nouveaux tannants

17.30 Parle parle. jase jase

18.30 Studio Six
19.00 Médecin d'aujourd'hui

20.00 Montréai en parle

20.30 Première chance

21.00 Les Champions

12.30 Les Coqueluches
13.30 Telejournal
13.35 Femme d'aujourd'hui

14.30 Les ateliers

15.30 Les Chiboukis
15.45 Minute Moumoute
16.00 Bobino

16.30 Le Gutenberg

23.10 Fin de soiree
‘Les souliers de

Saint-Pierre

17.00 Bagatelle

18.00 Genies en herbe

18.30 Teiejournal
18.35 Ici. ailleurs

19.00 La temme bionique

20.00 La Veiliée de Noel

21.30 Scénario spécial

22.00 Chorale d'Ottawa

13.31 Téléjournal
13.36 Femme d'aujourd'hui

14.31 Les ateliers
15.30 Les copains du western

16.00 Bobino

16.30 Le Gutenberg
17.00 Cinéma de 5 heures:

‘Appelez Nord 777"

10.00 Les dessins animés
10.30 Super Car

11 00 Fusée XL -5

11.00 The Art of Cooking

11,30 Rocket Robin Hood

12.00 The Flintstones

12.30 It's your Move
13.00 Definition

13.30 McGowan and Co.

14.00 The Alan Hamel Show

19.00 The Mary Tyler Moore
Show

19.30 In the Public Eye

20.00 The Tony Randall Show

20.30 Three's Company

21.00 Tommy Hunter Country

22.00 Big Hawaii

13.00 La familie Papier

Anges anmaux et

personnages pour la
creche

13.15 Sans point ni couture
Les poupees de chitfon

13.30 Atchum

      

 

6.00 University of the Air, ; 15.00 Another World17.00 L'heure de pointe Dessins animes 20.01 La veillée de Noël j 18.30 i 7.00 Let's G j : i 23.00 The National; ; 16. - 22.30 Téléjournal .30 Pas si bête - et's Go 1 a .18.00 A communiquer 14.00 Bien dans sa peau . 3 Mau 21.43 Scénario spécial 22.52 Bim Mise bas chez la chienne 7.30 George too bu Jae|actua te 23.22 The City Tonight zn La Corned abondance18.30 Nouvelles L homme est un tout : ame! 22.13 La famille Huggett 23.00 Saint-Nicholas 19.00 F5.6 - 8.00 Scooby-Doo RA a de haine” 23.35 90 Minutes Live ; égion
18.35 A communi r 14.30 Lai _ 17.00 The Price is Right 22.43 Téléjournal ; ; Un abime de haine 22.30 Les nouvelles TVA

ommunique Laissez-passer 18.00 Pulse jou 00.00 Messe de minuit Trucage et effets 8.30 Dynomutt 20.31 D : Inflation i i19.00 Marcus Weib ‘ .59 Nouvelles du sport
i ’ osslermat 23-00 Dernière édition

y Liban11 19.00 The Jeffersons 22.59 es

du

spo de Rome Speciaux 9.00 The City that Forgot 1.30 Scénario 23.10 Fin de soi20.00 Aller-retour 15.30 Déjà demain 1930 Julie 23.04 Concert St-Nicolas 01.00 Cinema. 19.30 Les Olympiens about Christmas 2200 Vedettes en direct: 10 Th Ce soiree .20.30 Dossier: inflation 00.00 Messe de minuit “L'arbre de Noël” Dressage grand prix 9.30 The Pink Panther C “Breton-Cyr" conse carcass
La geopolitique[atlas ge deman 20.00 Donny and Marie

21.00 The Rockford Files 10.00 The Flintstones

10.30 Special: How Christmas

d equtpe01.00 Cinéma:

= 20.00 Cinéma O.N.F.“L'arbre de Noël” 22.30 Téléjournal national, inter- ee Rs

national et provincial

21.30 Scénario
22.00 Science réalité   

    

18.30 La famille Papier 2 i-00 Quincy22.30 Téléjournal Decorations de Noel ; . WEZF-TV Special Raymond Garceau Returned to Shaleen23.00 Cinéma: 18.45 Sans point ni couture a ooNational News naira CANAL 7 22.00 Au pays des Lutrins 11.30 "Twas the Night before 2246 Nouvelles du sport“L'homme des hautes Le travail du cuir 00.00 The Twelve Midnight CBJET-TV Le berger sur le rocher Caristmas 23.00 Cinéma:plaines” 19.00 Histoire surle vit ’ Movi UHF 58 12.00 Bugs Bunny/ 7 “L'homme des hautes00.30 Ciné-nuit: La fin d une guerre ove 7.00 The Flintstones Roadrunner Show com“Guépier pour trois 20.00 Télé.Film Programme double 7.30 Mission Magic 13.00 NFL Football 00.30 pannesit.abeilles” Une histoire vraie 9.30 Parade 8.00 New Superfriend Hour Programme double ; “Guiépier ur trois——e 21.10 Folklore de la 10.30 Peanuts and Popcorn 9.00 Scooby's Laff-a-Lympics TECS-TV i 19.00 Bionic Woman beilles PoWEZF-TV Gaspienne 11.55 What's New 1200 otSuper 2a CANAL 13 20.00 Billy Graham's Christmas aberlesFolklore russe en France 12.00 Sesame Street . BC Week-End Special SpecialCANAL 7 : : 13.00 In the Public Eye 12.30 American Bandstand 21.00 The Canadian Armed CBJET-TVT TV 13.30 Par 27 13.30 The Big Valley 8.15 Contact Forces Show of Shows - '7.00 Good Morning America ECS- 14.00 Pacific Conference Games 14.30 The Flintstones 12.00 Contact 22.00 McGowan & Co. UHF 589.00 PTL Club CANAL 13 16.00 CBC Curling Classic 15.30 The Saviour 12.30 Conseil de ville 22.30 Joyeux Noel11.00 Happy Days 17.00 Space 1999 17.00 Wide World of Sports 16.45 Conte de Noël 23.00 CTV National News 9.30 The Friendiy Giant11.30 Family Feud 8.15 Contact 18.00 CBC Saturday Evening News 18.30 ABCSaturday News 17.00 La photographie 23.21 Pulse 9.25 BonjourBon Jour12.00 The Better Sex 12.00 Contact 18.30 Response roo god s Country 17.15 oo deMe 00.00 Mit Midnight 10.00 Camera Twelve
. aulieu, dir ur ge- 1e ,     19.00 The Muppets

10.30 Mr. Dressup
17.30 Contact

19.30 On our Own21.00 Horizon Saguenay   12.30 Ryan's Hope
13.00 All my Children 20.30 Operation Petticoat néral de Télésag Programme double  

 

 

  

LE QUOTIDIEN. samedi, 24 décembre 1977 — Page 15
 

LE QUOTIDIEN, samedi. 24 décembre 1977 — Page 3 “ Page 2 — LE QUOTIDIEN, samedi, 24 décembre 1977Page 14 — LE QUOTIDIEN, samedi. 24 décembre 1977

e & e



T
R
a
e

d
d
é
c
e
m
b
r
e

19
,

 

+
&

P
a
g
e
6
—

L
E
Q
U
O
T
I
D
I
E
N
.

s
a
m
e
d
i
,
24

d
é
c
e
m
b
r
e
1
9
7
7

L
E
Q
U
O
T
I
D
I
E
N
,
s
a
m
e
d
i
,
24

d
é
c
e
m
b
r
e
1
9
7
7
—

P
a
g
e

7
L
E

Q
U
O
T
I
D
I
E
N
,
s
a
m
e
d Pa

a

<

+ café

LE QUOTIDIEN, samedi 24 décembre 1977 — C 7

 

DE GAUCHE A DROITE
 

 

{Un concours pour les
photographes amateurs...
Qui! C’est organisé par le

“La Galoche’… de
ontreal...
!Quoi faire pour partici-
r?

noir et blanc sont accep-

tées.
Il s'agit de contacter Gil-

les Therrien a ‘’La Galo-
che" qui est située au 1599,
rue Saint-Denis, Montréal.

Voila!

C'est donc dire que l'ex-
position prend fin le 28 dé-

cembre.
‘Lise Ruel!’ offre ses

paysages a la population a
La Coquille de Jonquière
encore pour un bout de

guenay. |! y sera d'ailleurs
jusqu'au 15 janvier. i

“Solande Collard’ 9
puis le début de la semaine

est à la Caisse populaire de
Chicoutimi et ce jusqu'au 6
janvier.}

| ‘D'abord vous avez temps.
jusqu'au 14 février pour Expositions “Vladimir Horik” est tou- Spectacles:

' participer. jours à La Corniche de
‘Le theme de ce con- “André D.-Tremblay” et Chicoutimi pour la période Le groupe ‘Index’ etnon

cpurs? “Rachelle Simard" termine des Fêtes. pas ‘’Ludex” comme on
1 “Le Québec, ce que c'est Une exposition a la galerie “Jean-Marie Laberge’ avait écrit la semaine der-
pour moi.” La Tache Feuille de Plade esttoujours présent parses nière sera à la Station d'Ar-

 

 

“ Seulement les photos en

:

du Royaume. oeuvres au Musée du Sa- vida le 27 etle 28 décembre.

 
Un spectacle a venir...
“Diane Juster’ qui pré-

sentera son spectacle à
l'Auditorium Dufour de
Chicoutimi vendredi le 20
janvier.

Bon, bien, bon!

cembre on présente "OK
Laliberte’ du cinéaste
Marcel Carriere. Un film
réalisé en 1973. ’

Il y a aussi au mème pro-
gramme puisque c'est un
programme double ’’Lu-
mière’ de Jeanne Moreau.

“Les maudits sauvages”, un filmd e Jean-Pierre Lefebvre

soirée il y aura “Mariage”
de Claude Lelouch. Une
production de 1974.

À Alma, c'est au tour de

Jean-Pierre Lefebvre et de
“Les maudits sauvages’ et

de Marcel Camus avec
‘Otalia de Bahia”.

les lumières qui volent un
peu partout...

Economisez l'électricité
qu'ils vous diront après
cela.

Il y a de quoi avaler son

dentier et le bras de sa
belle-mère.
Mangez bien et la Sec-4

Cinéma: Ce film a été realise en De bien belles images! tion des arts vous en sou-
_ 1976. _ ; haite une joyeuse, une”

Heureusement qu'il y a le A Jonquière, le 29 dé- Les glanures: faste, une bonne et une

y
o
.

u
r

a

Diane Juster

 Nouveau-Réseau parce
que nous aurions une véri-

table pénurie d'images.
A Chicoutimi le 29 dé-

cembre on pourra voir
“Ti-Cog’ de Gratien Gélr-

nas. Ce filM a été réalisé en
1952 et pour compléter la

C'est le temps des Feé-

tes.. Ouvrez grand vos yeux
et admirez les décorations,

douce aussi… Paix en votre -
coeur jusqu'à vos pieds!
C'est la grâce que je vous:
souhaite, Amen!

 
   

DU NORD AU SUD
î

*Si ça vous intéresse.
Dans le cadre de son
troisième cycle d'étude
de projets, l'Institut qué-
bécois du cinéma a reçu
quarante-trois deman-
des d’aides...
‘Pas une de plus, pas

_ Une de moins...

L
e
e
w
|

! Vingt-huit de ces de-
mandes ont été retenues
suivant les critères éta-
blis, le tout représentant

des engagements pour
un maximum de
$412,292.59 qui sera ré-
parti commesuit.

Le programme d'aide

à la production recevra
$294,935.59, les fonds
de développement cul-
turel est de $99,957 etle
programme d'aide a la
distribution est de
$22,500. Voila!

C'est sans doute un

 
Yvon Deschamps

peu tard pour vous mais
si vous avez envie de ne
pas rater votre prochain
Noël, il serait sans doute
temps de se procurer le
livre de Suzanne Martel
intitulé “Tout sur Noël et

publié par les Editions
Fidès. Autant y demeu-
rer chez Fides... Oui!
On vient également de

publier ‘Techniques
d'impression’ de Louise
Méthé. Il y a aussi
“Parle-moi de la cein-
ture flechée' par Moni-
que Le Blanc...

Restons dans la litté-
rature!
Benson & Hedges Li-

mitée annonce la créa-
tion de nouveaux prix
annuels de littérature.

Ces prix verront à sou-
ligner l'apport des écri-
vains nouvellistes ou
chroniqueurs de pério-
diques à notre culture
nationale. Les premiers
prix seront attribués à
des oeuvres anglaises et
françaises divisées en
deux catégories.
Un prix pour la nou-

velle et Un prix pour le
récit vécu (intérêt hu-
main).
Chacun de ces prix

 

Case postale 456
Chicoutimi, P.Q.

G7H 5C8

SOCIETE HISTORIQUE DU SAGUENAY

Le concours et l'appui de tous les citoyens et ci-

toyennes de notre région est nécessaire pour le bon fonc-

tionnement de votre Société.

Devenez membre et recevez la revue d'histoire SA-

GUENAYENSIA. Appelez 549-2805 ou envoyez ce coupon

avec $15.00 pour la contribution 1978.

comporte un montant de
$250 ainsi qu'une attes-
tation de cet honneur.
Pour l'année 1977,

seuls les documents
ayant été publiés avant
le 28 fevrier 1978 sont

éligibles.
Une exposition inté-

ressante à Montréal etce
jusqu'au 8 janvier. Oui,
Une exposition ayant

pour thème la grande
ville de Montréal. Les
peintres? Adrien Hébert,
John Lettle. Byron Ran-
dall, Sarah Robertson,
Armand Tatossian,
Marc-Aurèle Fortin, Phi-
lip Surrey et quelques
autres.

Yvon Deschamps est
toujours à la Place des
arts de Montréal...
On a décidé de pro-

longer son spectacle

jusqu'au 22 janvier.
Pour ceux qui ont

I'oreilleradiophonique...
Pour ceux qui aiment
Jean-Paul Noél! Rien de
plus facile! Il revient à
Radio-Canada FM et ce
du lundi au vendredi in-
clusivement.

Le matin à 10h00 il
vous offre ‘Pour ceux
qui aiment’ et en
après-midi à 16h00,il of-
fre aux mélomanes, du-
rant la seconde de ces
émissions, un pro-
gramme de musique
classique agréable à
écouter dans ‘Avec ou
sans soleil’...
Aux Editions de I'Au-

rore...

Un second volume de
Paulette-Marie Sauvé
qui vit sur une ferme et
qui pratique l'élevage du

 

 

 

N'achetez pas de perles ou de diamants sans
consulter une maison de confiance…

reconnue pour la qualité de ses bijoux, son service apres

vente, ses prix défiant toute compétition.

LAISSEZ-NOUS ETRE
COMPLICE DE VOTRE AMOUR.

D
O
M
E

L
P
H
-
m
D
O
o
D
J
O
m
J

 
mouton... Son livre? —
“Le filage’… De nom-

Jean-Paul Nolet

breusesillustrations etil

vous fera connaître les
techniques de filage an-
ciennes ou modernes.

 

Bonne

Année.

6

Année!

La direction de la Salle
Frangois-Brassard, du salon de
quilles et de la piscine du
Collège de Jonquière. souhaite
à la population de se “détendre”
sainement au cours de la Nouvelle

Nos Meilleurs Voeux J

de Joyeux Noël et de

O

    Eo]
65 st hubert, jonquière, que. tel: 547 2687
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Je désire devenir membre de la SOCIETE HISTORLI- FAITES VOS MISES DE COTE

QUE DU SAGUENAYet recevoir la revue, ci-joint $15.00. 2,

SAGUENAYENSIA NZ
Une équipe en or
a votre disposition!

Salle apde quilles La piscine [

du Collège

||

du Collège
de Jonquière de Jonquière

NOM:

ADRESSE:

TELEPHONE:

CODE POSTAL:

 

 

Spécialités:
pierres précieuses - transformations de bijoux

Place Saguenay, Chicoutimi, 549-8582
Place Laurier, Québec, 651-5970

    (COLLABORATION LE PROGRES DU SAGUENAY)
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Yves Montand et Simone Signoret

(Photo Keystone)

J'ai abandonné toute

ambition d’être belle
1 y a évidemment un décalage immense et

émouvant entre les deux Simone SIGNORET. De sa
beauté légendaire, il ne reste plus rien, sinon des
yeux verts, qui ont la mêmevivacité et un regard qui
a lamêmeintelligence.|| reste aussi — et surtout —
une personnalité peu banale, un tempérament ex-
ceptionnel et une dignité têtue dans la façon d’ac-
cepter le temps qui passe:

— ‘J'ai abandonné, dit-elle, toute espèce d'am-
bition d'être une superbe femme encore très bien

conservée. Et je m'en trouve très bien. Que l'on me
cite des rôles qui pourraient convenir à une femme

de 56 ans qui aurait toujours le visage de ‘Casque
d'or’. Ce n'est pas ça la vie. La vie est beaucoup plus
faite des personnages que j'interprète depuis plu-
sieurs années. D'ailleurs, je trouve qu'il n'y a rien de
plus triste pour une comédienne de mon âge que
d'essayer de paraître 30 ans à force d'artifices. Quel
calvaire ce doit être de lutter désespérément contre
les poches sous les yeux et les rides autour de la
bouche.”

Ni star ni monstre sacré, Simone SIGNORET a
toujours mené une carrière que lui dictait un per-
sonnage authentique et exigeant. Aucun secret
pour expliquer sa réussite, Mais simplement un
souci constant d'évoluer et de ne jamais se spéciali-
ser, donc de se scléroser. Pour ne pas tricher, elle
s'est mise à observer et à nourir son imagination de
réalités banales.

— “Si mes gestes sont conformes à la vie, dit-
elle, c'est que rien ne m'intéresse plus que de regar-
der les gens et de leur parler. Ce qui m’attire plus
que tout au monde, ce sont mes contemporains et

ma curiosité a leur égard est insatiable...”

Généreuse et indomptable

Au cours de sa vie, comme au cours de sa car-
riere, Simone Signoret a constamment été a la fois
généreuse et indomptable. Elle est née pendant
l'occupation française en Allemagne, après la Pre-
mière Guerre mondiale. Elevée par ses parents dans
le principe que l'occupation est toujours affreuse,
elle était donc bien préparée à l'occupation nazie en
France... En 1939 — elle a 18 ans — son père doit,
pour vivre, donner quelques leçons d'anglais. Mais
cela ne suffit pas à assurer l'ordinaire et il lui faut
trouver un autre travail. Sans oser se l'avouervrai-
mént, Simone Signoret caresse depuis longtempsle
rêve d'être actrice. Elle fréquente à cette époquele
Saint-Germain-des-Prés de l'existentialisme et, sur
les conseils de copains, fait un peu de figuration
pour arrondir ses fins de mois.

— ‘Une école merveilleuse, car, pour l'amour-
propre, c'est extrêmement douloureux.‘

Une silhouette dans un ou deux films suffisent à
la faire remarquer et à la révéler.

C'est avec 'Macadam”’’, de FEYDER. qu'elle ob-
tient son premier grand rôle et avec ‘Dédée d'An-
vers’ qu'elle poursuit sa carrière et qu'elle trouve un
mari: le metteur en scène Yves ALLEGRET.De cette
union est née une fille, Catherine, aujourd'hui
comédienne et vivante réplique de la Signoret des
années 50, ces années 50 qui ont marqué un grand
tournant dans sa vie: rencontre avec Yves MON-
TAND, coup de foudre, divorce et mariage en 1951.

— “C'était bel et bien la passion avec tout ce
que cela comporte, écrit Simone Signoret dans son
livre ‘La nostalgie n'est plus ce qu'elle était’.

Une grande passion qui a eu des flambées et
des désenchantements, commetoutes les passions.
Une idylle de Montand avec Marilyn MONROE,alors
que le couple tournait aux Etats-Unis, a fait couler
beaucoup d'encre dans une certaine presse de
l'époque. Mais Simone Signoret ne veut pas s’y at-
tarder et elle bâcle cette histoire qu'elle considère
comme un incident en écrivant:

— “Ce n'était pas triste, c'était la barbe.

Nouvelle vague anglaise

Sur leur itinéraire politique avec MONTAND,
elle est plus prolixe et en parle avec abondance dans
ses souvenirs. Mais si plus personne n'ignore que
les sentiments de Simone Signoret penchent nette-

—Simone Signoret
ment à gauche, elle tient à mettre les choses au
point:

— ‘“Militante? Non pas, mais des coups de
coeur. Communiste? On est fiancé, mais on
n'épouse pas.”

Ces opinions affichées lui ont évidemmentvalu
pendant plusieurs années une hostilité du côté de
l'Amérique. Mais du jour où son talent a été plus fort
pour Hollywood que ses idées politiques, c'est d'une
manière générale qu'il a été reconnu: par un ‘Os-
car’ d'interprétation, le premier décerné à une
comédienne française, pour son rôie dans ‘Les
chemins de la haute ville".

— “C'est après m'avoir revue dans ‘Casque

d'or’, explique-t-elle, qu'un jeune cinéaste anglais,
Jack CLAYTON, m'a proposé le premier rôle de
“Room at the top” (‘Les chemins de la hauteville").
Je croyais à cefilm, parce que je n'ai jamais fait de
films auxquels je ne croyais pas, mais je me disais
que ça allait Me plaire à moi et à quelques amis. Et ça
été le premier film de la nouvelle vague anglaise:
une révolution!

‘C'était un salut’

Cela se passait en 1960 et pourtant Simone Si-
gnoret se souvient de cet ‘Oscar’ comme s'il datait
de l'année dernière. Elle dit dans son livre qu'elle
n'oubliera jamais les hurlements de joie lorsque
Rock HUDSON, chargé d'ouvrir l'enveloppe conte-
nant le nom de l'élue, prononça son nom, ni sa
course pour monter sur scène:

— ‘Je serai une abominable hypocrite si je di-
sais que tout cela n'est que péripétie. C'était formi-
dable, c'était Ma victoire. C'était un salut!”

Depuis, Simone Signoret a tourné. Beaucoup.
Elle termine son quarantième film, ‘La vie devant

sol'’, réalisé par Moshe MISRABI d'après le roman
d'Emile AJAR, Prix Goncourt 1975. Elle interprète le
rôle d'une femme juive, Mme Rosa, qui se prend
d'amitié pour un jeune Arabe de 14 ans, un enfant
issu des amours d'une prostituée.

— ‘J'ai tout de suite pensé à Simone Signoret
pour le rôle de Mme Rosa,dit le metteur en scène,
mais j'ai dû attendre qu’elle ait terminé le tournage
d'une série télévisée..."”

Généreuse, ouverte à la vie, Simone n’a connu
qu'un seul luxe: choisir. Mais il a tout de mêmefallu
à CHABROL une belle force de persuation pour

qu'elle accepte de tourner pour la télévision, cette
série de six épisodes ‘Madame le Juge’. Elle ne
voulait pas être ‘un Maigret en jupon''. Elle a pour-
tant fini par capituler.

Peut-être parce qu'elle vit place Dauphine à Pa-
ris, au pied de l'escalier monumental du Palais de
Justice...

par Suzanne BENOISTE(I.S.)
Diffusion,

FREE LANCE ASSOCIES —DALMAS.
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C'est maintenant officiel:
Raymond Pellegrin vient
d'acheter la majorité des parts
du plus célèbre restaurant de
Paris: “Lapérouse”.

Situé sur les bords de la
Seine, cet établissement a ac-
quis une renommée interna-
tionale depuis plus de cent ans,
non seulement par son excel-
lente cuisine mais encore par
ses ‘cabinets particuliers’ où,
à la Belle Epoque, des rois, des
princes et des ducs emme-
naient les plus jolies femmes
de Paris pour des soupers très
intimes...

Aujourd'hui, ces cabinets
particuliers servent surtout
pour des dîners d'affaires. En-
tre la poire et le fromage, on
parle de milliards et on traite de
contrats.

— ‘Mon but, dit Raymond
Pellegrin, est de maintenir la
tradition de la maison: une très
bonne cuisine, un très bon ac-
cueil et des prix raisonnables.
Je profiterai des fermetures de
week-ends pour faire donner
quelques coups de pinceau et
changer les moquettes mais
tout restera comme au début
du siecle...”

Six films par an

Marié à l'actrice Gisèle Pas-
cal, Raymond Pellegrin fut, il y
a une vingtaine d'années, une
très grande vedette du cinéma
français etitalien.

— "De 1954 a 1959, j'ai fait
six films par an, raconte-t-il.
Quand le vent a commencé à
tourner petit à petit, je ne m'en
suis pas vraiment rendu
compte. ‘Le deuxième souf-
fle’, de Jean-Pierre Melville, et
‘L'homme qui valait des mil-
liards’’, de Michel Boisrond,
ont bien marché. C'était en
1966. Je ne pensais pas que je
pourrais être brusquement
rayé d'un métier que je consi-
dère comme le plus beau du
monde, et que j'avais toujours
servi comme un honnête
homme. Il a pourtant bien faliu
me rendre à l'évidence: Pelle-
grin, subitement, personne
n'en voulait plus. Pourquoi ?
Ah! je m'en suis posé des

questions! J'ai eu le temps .
pendant cinq ans. Je n'ai même
eu que ga a faire!

J'ai pensé que je n'avais
peut-être pas de talent. Mais
alors, pourquoi a-t-on pensé
pendant si longtemps que j'en
avais? Je me suis dit que je
m'étais peut-être laissé enfer-
mer dans un personnage. À la
réflexion, j'ai réalisé que ce
n’était pas exact; en vérité, j'ai
tout joué. Les empereurs (dans
le ‘Napoléon’ de Sacha Guitry,
et dans ‘Vénus Impériale''), les
médecins dans ‘Les hommes

enblanc” et ‘Labonnetisane”,

(Leplus célebre de Paris

Raymond Pellegrin achete
le restaurant Lapérouse |

É 7

1

L’acteur Raymond Pellegrin au balcon du restaurantle plus célèbre
de Paris, le Lapérouse.

les hommes d'affaires, les
bourgeois, les inspecteurs, les
ouvriers, les camionneurs…”

Mon sale caractère

— “J'ai pensé que je n'avais

pas été assez diplomate, et ac-
cusé mon sale caractère (je
suis né de père toscan et de
mère corse). Maisenfinilyena
d'autres...

J'ai pensé que j'étais devenu
vieux et bon à rien. Surtout
quand, pour tâcher de gagner
ma vie, j'épluchais les petites
annonces afin de trouver n'im-
porte quel boulot, et que je me
suis fait répondre que j'avais
quelques années de trop.
On parle souvent de la

grande famille du cinéma: il
m'est arrivé de téléphoner à un
producteur ‘ami’, que je ve-
nais de voir pénétrer dans un
immeuble des Champs-Elysées
où il a son bureau, et de m'en-
tendre répondre par sa secré-
taire que ‘‘M. Untel était en
voyage d'affaires, et qu'on ne

 

Le Napoléon de Sacha

\_Guitry se reconvertit

 
(Photo Keystone)

savait pas quand il rentrerait’'.
Ca m'a foutu un coup. Je sais :
bien que c’est périmé, mais je »
suis un sensible.”

L'amitié de Pagnol

Ce sont deux jeunes cinéas-
tes, Yves Boisset et Jean Lar-
riaga, qui mirent fin a un ché- -
mage de plus de cing ans.

Grace a eux, Raymond Pelle-
grin revint sur les plateaux de
cinéma. Mais c'est grâce à son
amitié avec Marcel Pagnol qu’il
retrouva l'aisance. Avant de
mourir, le célèbre auteur de
“Marius’ et “Fanny” lui avait
accordé l'exclusivité d'un do-
cumentaire TV (en plusieurs
épisodes) dans lequelil racon-
tait toute sa vie. C'est avec les
millions de ce film que Ray-
mond Pellegrin a pu acheter
“Lapérouse’’.

— "Je remonte aux sources,
conclut-il. Depuis 150 ans, les
Pellegrin sont hételiers et res-
taurateurs. D'ailleurs, ils sont
encore propriétaires d'un des
plus importants établisse-
ments de Montecatini, en Italie:
le “Terme Pellegrini’.

Pierre Chatelain
Photos Bourguet
Diffusion Free Lance Associes
Dalmas, Paris / 
 

 

 Les Saguenéens ‘pee wee”' de Chicoutimi étaient heureux ces jours derniers de recevoir un
appui financier du Club Optimiste de Chicoutimi. Roger Villemure, trésorier du Club Opti- .
miste, remet à cette occasion un chèque de M. Eric Assel, président des Saguenéens pee wee.
Jean-Roch Perron, vice-président des Optimistes, assistait à cet heureux événement.
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Perversions sexuelles (6)
: Franco-espagnol. 1972. 87 min.
GCoul. Drame d'horreur réalisé par
Ken Ruder (Alejandro Marti). Scén.:
Vincent Didier. Phot.: Raymond
Heil. Mus.: Max Gazzola. Mont.: A.
G. Ralla, R. Pineau. Int.: Georges
Rigaud, Michael Flynn, Catherine

Frank, Teresa Gimpera, Frank
Brana, Jacques Bernard.

: Lord Dartmoor a fait transporter
dans son château un sarcophage
égyptien qu'il entreprend d'ouvrir
avecl'aide de son serviteur John. Au
lleu d’une momie,il y trouvele corps
d'un homme maintenu en état de
conservation grâce à un procédé
mystérieux. Ranimé par électricité,
l'Egyptien, vidé de son sang. ré-
clame des victimes humaines que
John, hypnotisé, lui fournit. Le
ronstre suce le sang de jeunes filles
qu'il a préalablementviolées et tor-
turées. Lorsqu'il s'attaque à la fille
de Dartmoor, celui-ci tranche la
main du vampire et l'emmure dans
lès sous-sols du chateau.

* Le titre apparente ce film au ci-
némaérotique plus qu'aux produc-

tions fantastiques, même si on y a
tenté un mélange des deux. Mixture
«Plutôt maladroite d'ailleurs, basée
sur un scénario simpliste que n’ar-
rive pas à relever une photographie

assez soignée, surtout en exté-
rieurs. Les producteurs français et

espagnols se sont séparésles frais
“ moitié-moitié, ce qui n’a pas dû re-
présenter une mise de fonds exorbi-
tante. L'interprétation est plutôt
primitive.

, Des éléments d'épouvante
conventionnels servent de prétexte
à l'exhibition d'un érotisme gros-
sier.

La revanche de
Miss Karaté (6)

‘ Chinois (Hong Kong). 1972. 90
min. Scope. Eastmancolor. Film
d'averitures réalisé par Mai Wang.
Principaux interprètes: Wang Ping,

Sun Yue.
* En rentrant d'un voyage. une

jeune fille, Ma Cha Chang. apprend
que son fiancé est mort assassiné.   

Elle cherche à connaître les circons-
tances du meurtre et découvre que
l'assassin est un tenancier de ca-

sino, Bay Lé Lé, qui passait pourtant
pour un des meilleurs amis du dé-
funt. Bay avait partie liée avec le
chef d'une bande de profiteurs
pressurant les habitants du village.
Ma Cha Chang s'allie alors à un cer-
tain Tan qui a entrepris de débarras-
ser le village de ses tyrans.
Mêmes'il est relativement récent,

le flot de productions chinoises cen-
trées sur les arts martiaux charrie
déjà des clichés que l'on retrouve
presque tous dans le présent film.
Deplus l'image s'y présente en des
couleurs délavées du plus mauvais
effet et mêmele sang qui coule à flot
prend des teintes rosâtres peu

convaincantes. Tout est d'ailleurs
bâclé dans cette production; les
combats s'y déroulent avec confu-
sion et l'interprétation est d'un ni-
veau déplorable.

Centré sur l'idée de vengeance, ce
film routinier déroule une suite
confuse de combats cruels et meur-

triers.

Le dimanche de
la violence (6)

Américain. 1976. 104 min. Coul.
Drame policier réalisé par Jimmy
Huston. Scén.: Guy Lynellee. Phot.:
Jerry Crowder. Mus.: Arthur et Clay
Smith. Int.: Earl Owensby, Monique

Proulx, Phillip Lanier, Ron
Hampkin.
Le pasteur James Lowery se

préoccupe de venir en aide à de jeu-
nes drogués pour les amener à se
réhabiliter. Croyant qu'il a poussé
un de ses protégés à les dénoncer à
la police’ des trafiquants s'en pren-
nent à lui. Ils abattent sa femmeet

l'un de ses fils et blessent l'autre
gravement. Le pasteur lui-même es-

suie plusieurs coup de feu et a les
cordes vocales coupées par une
balle. À sa sortie de l'hôpital, il som-
bre dans l'alcoolisme jusqu'au jour

où le hasard met sur sa route l'un
des criminels. Il entreprend alors de
tuer lui-même les revendeurs et
leurs chefs. Après avoir descendu
une dizaine de bandits,il est tué par
 

Pierre Mondy et Jean Lefebvre dans “Impossible... pas francais.

un policier véreux.
Du fait divers dont ils s'inspirent

censément, les cinéastes n'ont
guère retenu que les aspects à sen-
sation et le problème personnel du
héros est traité de façon supertfi-
cielle et simpliste. || s'agit d'une
production à budget réduit entre-
prise par une compagnie indépen-

dante dont le directeur est d'ailleurs
l'interprète principal du film. Cer-
tains passages sont traités avec une
certaine vigueur mais l'ensemble
apparaît étriqué et artificiel. L'inter-
prétation est plutôt monocorde.

Cefilm se situe dans une éthique
oùiaviolence répond àla violence. |l
comporte des passages d'une parti-
culière cruauté.

Impossible... pas français
Français. 1974. 97 min. Coul.

Comédie écrite et réalisée par Ro-
bert Lamoureux. Phot.: Marcel Gri-
gnon. Mus.: Henri Bourtayre. Mont.:
Gérard Pollicand. Int.: Pierre
Mondy, Jean Lefebvre, Pierre Tor-
nade, Magali de Vendeuil, France
Dougnac, Claire Maurier, Robert
Lamoureux, Gabrielle Tinti.
Un comptable, Antoine, perd son

emploi et s'en va travailler pour son

beau-frère, Albert, qui dirige une
agence de détectives privés. Lou-
lou, frère d'Antoine, chômeur pro-
fessionnel, entre aussi au service
d'Albert. À l’occasion d'une enquête

dans un club de tir, Antoine fait la
connaissance de quelques hommes
d'affaires et a vent d'unetransaction
qui pourrait lui rapporter une petite
fortune. 1l s'agit de mettre la main
sur unm stock de malachite et de le
transporter au Havre en un temps
déterminé. Aidés par la chance et
leur débrouillardise, les trois hom-
mes viennent à bout de l'entreprise
en dépit de nombreux obstacles.

Sortant du climat de la drôle de
guerre, Robert Lamoureux lance
cette fois son petit monde de Fran-
çais moyens dans l'aventure des
conflits économiques. Cela ne va
pas loin sur le plan de l'analyse so-
ciale, mais les mésaventures de ses
héros. partisans du systeme D, don-
nent l'occasion de quelques situa-
tions cocasses présentées sur un

ton bonhomme. Le jeu des
comédiens est assez savoureux et.
l'attention est retenue en dépit d'un
rythme quelque peu inégal.
Quelques indélicatesses se per-

dent dans un contexte fantaisiste.
(e).

Train spécial pour SS (7)
Franco-espagnol. 1976. 92 min.

Coul. Drame de guerre réalisé par
James Gartner(Alain Payet). Scén.:
Guy Gilbert, Jean-Pierre Bouixou,
E.B. Manzanov, Jose Luis Navarro.
Phot.: Emilio Foriscot. Mus.: Fran-
cis Personne. Int.: Monica Swinn,
Christine Aurel, Frank Brana, San-
dra Mozarowsky, Bob Holger, Clau-
dine Beccarie, Erik Muller.

 
 

CINEMA
 

i
1
1
‘

 

Américain. 1977. 121 min. Coul.
Scope. Drame de science-fiction
écrit et réalisé par George Lucas.
Phot.: Gilbert Taylor. Mus.: John
Williams. Mont.: Paul Hirsch, Marcia
Lucas, Richard Chew. Int.: Mark
Hamil, Carrie Fisher, Alec Guin-
ness, Harrison Ford, Peter Cushing.

Anthony Daniels, David Prowse.

Dans une galaxie eloignee. un
adolescent, Luke. fils orphelin d'un
chevalier de l'espace. apprend d un

robot qu'une princesse est gardée 

ALMA DOLBEAU fin du monde’ - ‘Le dur, le cembre Inclusivement:

, Météore mou et le pigeon’ ’Luxure’ - ‘Agence de

Alma Semaine du 16 au 24 dé- plaisir”.

: cembre inclusivement: ‘Le Centre

: Semaine du 23 au 29 dé- filleul du dragon noir - ‘La Semaine du 23 au 29 dé- MISTASSINI
cembre nclusivement. revanche de Miss Karate". cembre inclusivement:

“Train spécial pour SS” - “Les montagnes russes’ - Orphéon ,
‘Femmes sans hommes”. JONQUIERE “Le lave-auto" Semaine du 23 au 29 dé-

' Bellevue cembre inclusivement:

Canadien Semaine du 23 au 29 dé- Elysée “Dimanche de la violence

'

: Semaine du 23 au 29 dé-
dembre inclusivement:
“Les montagnes russes’ -
*Lave-auto”. :

'

! BAGOTVILLE

: Saguenay
+ Semaine du 23 au 29 dé-
embre inclusivement:

*Fin du monde” - ‘Le dur,
le mou et le pigeon’.

o
e

CHICOUTIMI

7
t Capitol
Semaine du 23 au 29 dé-

dembre inclusivement. “La
Guerre des étoiles”.

\
t

‘ Cartier
Semaine du 23 au 29 dé-

¢embre inclusivement:
Luxure” - “Agence du

plaisir”.

+

Impérial
Semaine du 23 au 29 dé-

lembre inclusivement:

*Cette cochonne de gar-
dienne’’ - ‘Les culbuteu-
ses’ - ‘‘Perversion se-
xuelle”.

; PLACE DU ROYAUME

: Cinéma 1
! Semaine du 23 au 29 dé-
çembre inciusivement:
“Fin du monde’ - “Le dur,
le mou et le pigeon”
1

Cinéma 2

* Semaine du 23 au 29 dé-
cembre inclusivement:
*Les montagnes russes’ -
“Le lave-auto".

Cinéma 3
{ Semaine du 23 au 29 dé-
tembre inclusivement.

“Les naufragés du 747" -
“Enfer mécanique”.
*

cembre inclusivement: ‘La Semaine du 23 au 29 dé- ‘Impossible pas français’.
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Un gros merci
tous nos employés,

nos clients,

nos fournisseurs,
et nos lecteurs
pour les bonnes

relations entretenues
en 1977.

Que 1978
soit une année

de paix, bonheur
et succès.

Gaston Vachon
Président-directeur,

général. 
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Heureuse Année
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Nai par un tyran. Sousla *u-

Pour satisfaire les besoins se-
xuels des officiers nazis servant au
front, ona l'idée de préparer un train

spécial transportant desfilles triées
sur le volet pour leurs convictions

patriotiques. Ce contingent féminin

spécial est mis sousles ordres d'une
chanteuse Greta. la maitresse
d'Otto Kramer, auteur de cette initia-
tive. Les randonnees de ce train par-

ticulier ne vont pas sans quelques
mésaveniures, surtout lorsque les

troupes allemandes se mettent à re-
culer. Greta et quelques-unes de ses
compagnes finissent par se rendre
aux Américains, mais Kramer n'a
pas dit son dernier mot

Réalisé avec une pauvrete de

moyens évidente, le film n'utilise le
contexte de guerre que comme pre-
texte a multiplier les passages eroti-
gues. La mise en scene est pauvre
au possible. la construction drama-
tique inexistante et l'interprétation

ne vaut guère mieux.
Ce film prend prétexte d'incidents

La guerre des étoiles (3)

telle d'un vieux guerrier. 1 part a son
secours à bord de l'appareil d'un
aventurier mercenaire Apres avoir
reussi à sortir la princesse du satel-
lite artificiel ou elle était captive.

Luke se joint à des rebelles qui veu-
lent renverser le despote.

Brassant allègrement |es donnees
d'une science-fiction populaire ali-

mentée par les bandes dessinées.
les films à épisodes et les revues a
bon marche. George Lucas a conçu

un monde fantastique imaginaire ou

les êtres humains frayent avec des

robots et des creatures bizarres.

pseudo-historiques pour dévelop-
per un sujet scabreux illustré de
scènes d'un érotisme grossier.

Le dur, le mou
et le pigeon (5)

Italo-turc. 1975. 92 min. Coul.

Scope. Comédie réalisée par Calvin

Jackson Padget (Giorgio Ferroni).
Scén.: Francesco Merli, Roberto Na-
tale, Vittorio Vighi. Phot.: Sandro
Mancori. Mus.: Sergio Montori.
Mont.: Franco Fraticelli, Int.: Robin
MacDavid (Brad Harris). Giancarlo
Prete, Gianni Rizzo, Lars Bloch,

Giovanni Cianfriglia, Rocco Lerro,
Silvano Bernabei.
À Istambul. un trafiquant d'armes.

M. Paul. veut utiliser un vieux rafiot
d'apparence inoffensive pour ses
opérations. Mais le capitaine s'est
engage avec Antonio. jeune et frin-

gant transporteur de légumes. Les
hommes de main de M. Paul entre-

 

Realisé avec bnoetun grand luxe de
moyens. son film s'avere l'oeuvre du

genre la plus impressionnante de-

puis 2001 A Space Odyssey. qu'il
n'egale pourtant pas sur le plan de

l'envolée métaphysique. Eminem-

ment réussie sur le plan technique.
l'oeuvre s'avere plutôt naive sur ce-
lui de la conception des personna-

ges et de leurs motivations. Les IN-

terprétes jouent le jeu avec convic-

tion et enthousiasme et l'ensemble

se revele fort divertissant.

> Les violences s'inscrivent dans un

contexte fantastique. (a) J

prennent donc de tracasser Antonio

pour lui faire céder ses droits. Le.
jeune honime trouve un allié inat-
tendu en la personne de Placide. un
costaud pacifique, disciple d'une
secte orientale. À eux deux. ils par:
viennent à réduire à néant les pro-'
jets du trafiquant. .

Le succès populaire du tandem

Bud Spencer-Terence Hill suscite
encore des émules. Il faut dire que
cette fois c'est l'esprit de |'associa-
tion et non pas une plate imitation
que l'on semploie a demarquer.
C'est dire que l'on se cantonne dans
une action mouvementee ou fois-

sonnent les bagarres pimenteées
d'un humour facile. Iln'y ala nen de
particulierement neuf. mais l'en-
semble s'avère plutôt divertissant et
Brad Harris. qui se cache on ne sait

pourquoi sous un pseudonyme,
réussit une composition savou-
reuse.

Les violences se présentent dans
un contexte loufoque. (a)

 

plus chers.

La direction et le personnel de

CKRS
radio 59

souhaitent a tous une

Joyeuse période des Fétes
Que l’an nouveau voit la réalisation de vos désirs les
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Tête-à-tête avec

Angemil Ouellet,

peintre
par Yvon Paré

JONQUIERE -- Il habite une
maison à sa ressemblance. Oui,

une maison discrète, un peu en re-
trait des autres: une maison à l'af-
fût. comme aux aguets dansla ville
de Jonquière.

Effrontément. toutes les mau-
sons de la rue Sainte-Jeanne-d'Arc
se massent aux abords du trottoir
mais la demeure d'Angémil Ouellet
se dissimule. se cache derrière les
autres Si vous êtes pressé. dis-
{ait elle vous echappera.

est un peu beaucoup
l'hommele peintre qu'est Angémil

Wah Qui, un homme discret,
vide. chaleureux cependant
“uan- les premieres étapes d'une
cauontre sont franchies. Aussi, il
Lost pes amitier avec les mots et

Us lu ont on peu peur. Il se sent

mal à use surtout devant une

ULES 3° sachant par quel bout
MPO

 

Ai dental

! y aurait de quoi écrire un ro-
“20 homme tellernent il a
ie1 Jde travail. d'ou-

wv avieurs. le debut de cette
rencontre s 3 vite transforme en
un cours sur lgs formations géolo-
giques du Saguenay et du Lac-
Sat dean Cuir, Angémil Ouellet
-nait (7 region comme peu de
5 peuvent se vanter de la

connaître et son métier de pros-

Acteur pn fait un spécialiste. un
“came qui a fouillé. fouiné un peu
soitout

1

 

Un peintre avant tout

La peinture? Comment c'est
venu chez cet homme qui a éte
tour à tour bûcheron, mineur, des-
sinateur commercial. prospecteur,

garde-feu et quoi encore... Un

touche-a-tout qui a gardé une di-
rection, une passion, un désir la
peinture.

“Je pense que mon but a tou-

jours été de m'assurer un salaire

de base pourvivre et de travailler à
ma peinture pour le reste. Vrai-
ment, j'ai été chanceux parce que
j'ai fait une foule de métiers et je
n'ai pas eu de misère, J'ai toujours
bien naviguéà travers cela.”

Le dessin, la peinture. la cou-

leur. Angémil Ouellet l’a pour ainsi
dite dans le sang. sous la peau.

‘’Je ne sais pas. C'était d'ins-
tinct chez-moi. Je dessinais tout le

temps. À l'école, je passais mon
temps à dessiner J'avais cela en
moi.” De ses études. il ne parle
guere. |! n'aimait pas l'école.

“Je nal jamais aimé étudier ou
faire ce que les autres faisaient. Je
me rebellais tout de suite. Je vou-

lais faire autre chose, voir du nou-

veau.

Inutile de dire que ses etudes fu-
rent un peu écourtées… Il gagne la
forêt tres tôt! ll avait a peine une

douzaine d'annees qu il doit se
mesurer aux sapins, aux épinettes
I{ gagne tout juste de quoi payer sa
nourriture et en fin de semaine, il

  

 

 

Biographie
Angemil Ouellet est natif de la

région et n'a guère quitté sa ré-

gion. ll peint depuis sa plus tendre
enfance et cette passion ne l'a pas

quitté malgré une foule de métiers
qu'il exerce au hasard des cir-
constances. ll sera ala fois bache-
ron. mineur, dessinateur commer-
cial, prospecteur et surtout pein-

tre.

Il a tenu plusieurs expositions
dans la région à partir de l'année
63. Il a exposé également au Châ-
teau Frontenac a Québec, a la

Chasse-Galerie de Toronto et à la
galerie Charles-Huot de Québec.

Peintre autodidacte, c'est le
Nord du Québec qui l’inspire sur-
tout.   

taille des bouts d'ecorce de bou-
leau. y trace des dessins. Sa pas-

sion. son gout du dessin le suit au
fond des forêts et Il se fait un peu
d'argent de poche ainsi.

Son dessin. son ou ses sujets a
l'époque?

Je copiais la nature. je la regar-

dais et cela me faisait du bien Je
me sentais bien en dessinani et un

jour, en passant a Chicoutimi, en
passant devant ‘'L Art canadien.

j'ai vu une toile de Rene Richard.

 

Ce fut un coup de foudre! Je suis
resté piqué là au moins deux heu-
res à regarder cette toile. J'ai

compris ce que pouvait être une
toile. qu'on pouvait embarquer
dans une toile. qu'un peintre pou-
vait vraiment se glisser dans sa
toile. sauter dedans.

Voila le coup de pouce dont il
avait besoin...

Les périodes:

Au hasard de ses métiers, de ses
rencontres, de son travail. Angémil

Oueliet continue à peindre. C'est
un besoin! Il se souvient de sa ‘pé-
riode mystique’ comme il dit...

Oui. si au début il peint des paysa-
ges. prend la nature comme sujet,

à un moment donnéil s'attarde sur
des scenes ou les demons appa-
raissent, se disputent, se battent. Il

y a le Christ aussi. les saints.

“Je ne sais pas vraiment ce qui

se passait à ce moment-là. J'avais
cela en mor. Je peignais…. J'em-

barquais dans une toile et je pou-
vais peindre trois ou quatre jours

sans arrêt, sans dormir, sans man-
ger. Ma mère m'a déjà trouvé éva-
noui par terre...”

Et mêmesi Angémil Ouellet ne le
dit pas. cette période n'est sans
doute pas étrangère à l'étude des
maitres qu'il a faite. Oui, il a copié.
repris les tableaux des grands mai-
tres... Rubens. Michel-Angeet bien
d'autres. Ce fut là son école. ses

Beaux-Arts en quelque sorte.

“J'ai corde des croutes tout un

été pour m'acheter un livre où on
parlait de la peinture et où surtout

on pouvait voir les toiles de ces
peintres. J'ai copié les tableaux,
les peintures d'un couvert à l'autre
presque...”

Période mystique, période noire,
retour ala nature aussi... Ce retour
correspond a peu prés avec son
choix de tout quitter, de toutlâcher
encore une fois.

“Un jour, j'ai passé en avion au-
dessus du magasin où je travaillais
depuis une dizaine d'années. J'ai
vu cette boîte. cette petite boîte et
j'ai compris. Ce n'était pas ma vie
cela. cette boîte. Le lendemain, je
donnais ma démission.”

Et au hasard des circonstances,
une histoire de famille, il aborde le
monde des mines, le monde des
roches… || se passionne pourle su-
jet. se lance, étudie, apprend tout

en lisant, en regardant, en scru-
tant. La nature, la solitude, l'es-
pace, les arbres... ll serait prospec-
teur.

 

 
 

“Le monde du Nord est extraor-

dinaire. Les paysages sont fantas-
tiques. Je marche. j'explore et je
suis en contact avec la nature.

Nous avons une forêt vraiment
unique, mystérieuse. Tu ne mar-
ches pas longtemps avant de trou-

ver une talle d'épinettes qui t'at-
tire… C'est l'inconnu. le mystère.
C'est un monde changeant, tou-
jours différent aussi...”

La nature avant tout

La nature... C'est devenu le mai-
tre, le livre, l'inspiration de Ouellet.

‘On trouve dans la forêt une
permanence. une durée que je ne
retrouve pas chez l'homme.C'est
sans doute pourquoi je ne peints
pas l'homme. Dans la forêt il y a
une stabilité.une permanence que
je ne trouve pas dans l'homme. Je
ne sens pas l'homme présente-
ment. Cela viendra peut-être plus
tard.

Et si Angémil Ouellet touche la
nature sauvage dans sa peinture, il
y a aussi les habitations, les mai-

sons, les abris de l'homme, la civi-
lisation.

Comment expliquer cela?
“Je ne sais pas vraiment... C'est

commeça! Sans doute qu'il y a un
rapport entre ce que je suis et ce

que je fais. J'ai besoin de vivre
dans la solitude, de la forêt et j'ai
aussi besoin de la ville. Il me faut
les deux.”

Voilà qui explique sans doute les

deux thèmes de son oeuvre.

Un travail de solitaire

Angémil Ouellet travaille seul,
dans la solitude...

“Pour faire des choses commer-
ciales, je pourrais travailler en pu-

blic. Je l'ai déjà fait! Je faisais des
portraits en public et c'est payant
mais c'est trop facile. Pour peindre
vraiment il faut que je sois seul.”

Il a aménagé sa solitude dans
son sous-sol et c'est là qu'il passe
des heures jour aprés jour.

Comment cela vient une toile
chez Angémil Ouellet?

“Ah, je fais des dessins... Je grif-
fonne continuellement tout en
parlant, tout en discutant. Je des-
sine sur tout ce qui me tombe sous
la main. Je regarde après et cela
me dit quelque chose, m'inspire. Si
un dessin m'intrigue, je le place à
mes cotés et je pars... Un dessin
peut me donner jusqu'à vingt toi-
les quand je suis dans une bonne
vague.”

Et malgré son métier de coureur
des bois, de prospecteur. Angémil

Ouellet n'est pas le genre à se
promener avec crayons et papier
pour faire des croquis d'un peu
tout ce qui l'entoure…

“Non, je pars de moi mais, it y a

des paysages qui existent, que je
retrouve d'instinct. Ils ne sont pas
tout à fait authentiques mais ils
doivent exister quelque part.’

‘Parce que, ce qui est orem\
c'est d'embarquer dans la toile.
Pour l’instant, je sors d'une expo-
sition. J'ai besoin de me changer
les idées, d'oublier un peu tout

cela. Je vais prendre le bois, aller
faire un tour. Mais mèmesi cela ne
marche pas, je continue à travail-
ler, à peindre. Je regarde. je tra-
vaille. C'est important pour me

perfectionner, pour garder et ap-
profondir le métier. Je gratte,je re-

commence, je continue. À un mo-
ment donné ça y est! J'embarque!
Je saute pour ainsi dire dans le
paysage qui est devant moi, sur la
toile. C'est commesi je sentais le
vent sur moi, commesij'étais dans
le tableau et quej'y vivais. C'est ça
qui est important! Oui, il faut em-
barquer dansla toile, sentir que tu
est là, que tu es vraiment dedans.

Voila la manière d'Angémil Ouel-
let... Pour lui, pas question de pen-
ser, de méditer. de structurer sa
toile avant de poser le geste, de
peindre. Pas question! Angémil

Ouellet va à la découverte, part en
chasse... Peindre pour lui, c'est un

peu le travail de recherches. du
prospecteur. Il sait où il se dirige
mais, il ne sait pas sur quoi il mar-

che, ce qu'il va découvrir, ce qui
surgira de la toile, de la couleur...
“Une toile, c'est spontanée! Plus

c'est spontanée, plus c'est réussi
pour mot. || faut que ce soit fait le
plus vite possible.”

Spontanéité. instantanéite. voila
la méthode d'Angémil Ouellet.
Tout est là pour le peintre-
prospecteur.

Mais cette toile sans homme,
sans humain maintenant... Pour-
quoi est-il absent maintenant
quand on sait qu'il a déjà fait du
portrait...

“Il faut saisir le personnage, le

sentir. J'ai de la difficulté à le sentir
maintenant. Si l'homme était aussi

stable qu'un arbre. j'y arriverais
mais, ce n'est pas le cas pour l'ins-
tant.”

L'art pour lui?

‘Peindre, c'est un peu un acte
religieux. On ne discute pas de re-
ligion! C'est la même chose. C'est
un acte de solitude avant tout.
J'avais un chat et quand je travail-
lais. il venait me voir, me regardait
et cela me dérangeait. Je l'ai donné
parce qu'il me regardait. C'est
dommage parce que c'était un
beau chat.”

lIpeint en solitaire, il est aussi un

solitaire...

Un solitaire

Les contacts avec les artistes.
les peintres de la région se font
rares. De même, il visite peu d'ex-

positions. Pourle faire sortir. il faut

des valeurs sures...
‘J'ai peu de contacts. Nous ne

sommes pas préoccupés par les
mêmes choses. C'est commeça.

Il parle encore des peintres qu’il
admire, qu'il étudie dans les li-
vres…

‘J'aime les peintres qui ont été
bâtis par la vie. Van Gogh est l'un
de ceux-là!”

Et à sa manière, Angémil Ouellet
se met a philosopher...

‘’Je crois qu'en peinture le nou-
veau Ou le renouveau va venir du
Nord. C'est là! Oui, là que doit nai-
tre une nouvelle façon de peindre,
de voir, de regarder.

Parallèlement à la société
contemporaine, qui trouve de plus
en plus d'énergie, de métaux dans
ce vaste territoire, Angémil Ouellet
croit pouvoir y trouver là une nou-
velle façon d'approcherla toile, de
montrer la réalité.

Chosecertaine, il n’a pas fini de
nous livrer des paysages sauva-
ges, de rôder autour des habita-
tions... Angémil Ouellet n'est pas
encore apprivoiser et tant que le
Québec aura des forêts d'épinettes
et de sapins, il n'y a rien à crain-
dre...

Angémil Ouellet est fasciné par
ce qui est solide. durable. ce qui
dépasser les frontières du temps.
Voilà sans doute pourquoi ii aime
ce métier de prospecteur… Il
cueille en quelque sorte, des fruits
qui ont pris des milliers d'années à
mûrir,

Angémil Ouellet va de paysage
en paysage, explore, cherche au-

tant dans son métier de prospec-
teur que d'artiste. C'est là sa vie,
son oeil, son pas.

   

 

 

  
 


